
SIMPLE QUESTION
Depuis un mois, on n'entend plus résonner, matin et

soir, dans les rues du vieux bourg de Sierre, les mélo-
dies des fifres et le roulement des tambours .

A Fully, à Charrat, à Vétroz, à St-Clément, à Plan-
Cerisier et ailleurs, les mazots vétustés se sont vidés
et l'on ne voit plus, à l'heure de la sieste, les solides
gars aux bras noueux deviser, assis pour un instant sur
le seuil des portes.

Les travailleurs des vignes sont maintenant remon-
tés dans les hautes vallées, confiant à la bonne nature,
pour un peu de temps, le soin de faire monter la sève
et éclore les bourgeons.

Mais cette halte sera de courte durée, car la vigne
est exigeante et, depuis que la terre s'est dépouillée de
son manteau hivernal jusqu'aux vendanges faites, c'est
la lutte de tous les instants contre une rude nature,
contre le froid et la sécheresse, contre l'humidité qui
fait éclater cette multitude de parasites qui annihilent
les efforts des hommes.

Et, lorsque le soleil cuit, quand les pierres sont brû-
lantes au point qu'on ne peut y poser la main, la be-
sogne n'est pas interrompue pour autant.

Car c'est une vie dure de tous les instants que celle
de vigneron , une vie à vous casser les reins et à vous
rompre les os.

Mais belle pourtant, à cause de cet effort qui enno-
bli t, de cette constance j amais en défaut, car, malgré
les ennemis de toute nature ligués contre lui, le vi-
gneron ne se déclare jamais battu.

C est le type qui incarne mieux qu'aucun autre le
paysan valaisan, tenace et têtu, touj ours debout quel
que soit le temps, livrant bataille aux rochers croidants,
aux torrent impétueux, à l'avalanche meurtrière : un
combat qui commence dès le berceau et s'achève à la
tombe.

Le paysan ne se rend pas, n'abdique j amais.
Le vigneron moins que quiconque.
Car il connaît bien son rôle ; il sait que c'est lui le

créateur du vin, cette âme de nos coteaux en feu ; cette
liqueur généreuse qui allume la flamme dans les yeux ,
réchauffe les cœurs, fait bouillonner le sang dans les
veines, c'est son œuvre.

On comprend l'entêtement du vigneron pour qui l'art
On comprend l'entêtement du vigneron — pour qui

l'art de faire du vin est comme un sacerdoce — à con-
server ces lopins de terre suspendus sur les rochers,
agrippés dans des gorges qui sont autant de fournaises
en été.

La vigne étant arrachée, que ferait-on , d'ailleurs, de
ces gradins étages entre ciel et terre ? et quelles plan-
tes y pousseraient à part les ronces et les épines ?

Faut-il donc s étonner si le paysan tient à sa vigne
qui est son œuvre, à son vin qui est sa création ?

Lui seul sait ce que lui a coûté à produire ce nectar

divin qu il a mis à fermenter dans les tonneaux aroma-
tiques d'où coulera finalement la boisson d'or et de feu.

Les autres pas.
Ils boivent sans penser à rien, sans connaître le vin

surtout, devisant de toute autre chose. Lui déguste et
apprécie. Il le trouve bon, ce vin, un peu amer parfois
parce que les aubes, qui se l'ingurgitent, ne songent
pas à tout ce qu 'il sait, lui.

Ils ignorent qu'il a mis à le produire tout son corps
et un peu de son âme, de sa vie ; ils ne savent pas
non plus que l'amertume que l'on découvre au fond du
verre avec les dernières gorgées provient aussi de sa
sueur intimement mélangée à la terre.

Il faudrait que cela soit finalement compris de tous.
Moins amère serait alors sa tâche. Mais les autorités
font-elles un effort sincère pour le comprendre ? et
pour défendre la viticulture suisse au même titre que
les autres branches de notre économie ?

Car simple, c'est-à-dire équilibré, comme il est, il
ne peut croire que dans un pays où la production est
bien inférieure à la consommation, le problème du vin
soit insoluble. Et même qu'il faille attendre des années
avant qu'un statut faisant droit à ses justes revendica-
tions soit définitivement . mis au point.

Il se demande aussi si le devoir des autorités n'est
pas de défendre celui qui s'attache au pays par toutes
les fibres de son âme. Or, en est-il qui , plus que lui,
sont liés à la terre âpre et dure ? _

Pourquoi , se dit-il, six mois après la vendange le;
prix ne sont-ils pas encore fixés ? Existe-t-il d'autres
ventes qui soient ainsi conditionnelles ? Il se remémore
aussi qu 'il y a quelque trente ans, grâce à une réclame
intelligente faite par des maisons de chez nous, la ré-
putation de nos vins était solidement établie.

Quand, hors du canton, on commandait un litre de
fendant, ou une bouteille de l'un de nos grands crus,
les convives se pourléchaient les babines d'avance el
se disaient : « Ça va être du bon ! ». Et c'était -vrai.

Aujourd'hui, au-delà des frontières de notre petite
république, les vins du Valais figurent à côté des Neu-
châtelois ou du Mandement ; ils viennent bien souvent
après ceux du Dezaley ou de Lavaux.

Pourquoi nos vins ne priment-ils plus sur le marché F
Oui, pourquoi avons-nous perdu ce premier rang que
nous occupions j adis ? Il ne serait peut-être pas inutile
de répondre à cette question si l'on veut s'efforcer de
remonter le courant .

Affaire de goût, nous objectera-t-on. Qu'il nous soit
permis d'être sceptique.

Les vignerons qui produisent leur vin avec la même
conscience, la même probité et avec plus de savoir
qu'autrefois, se posent eux aussi la même question que
nous.

Qui pourra les renseigner ? CL...n.

Chronique internationale
LA BATAILLE PARLEMENTAIRE
EN GRANDE-BRETAGNE

Mercredi , le gouvernement travailliste a remporté,
à la Chambre des Communes, une double victoire sur
l'opposition. Par 5 voix de majorité — les deux fois —
il a tout d'abord fait doubler le cap à un vote budgé-
taire que les conservateurs combattaient et que, en cas
de rejet , ils demandaient la démission du gouverne-
ment ; puis , il a repoussé la motion des hommes de
Churchill tendant à introduire un imp ôt sur le chiffre
d'affaires dc 33 % sur les camions.

Une heure avant le vote sur les motions relatives au
budget qui menaçaient le gouvernement travailliste, la
Chambre des Communes était ctfhible. Le parti travail-
liste, comme les conservateurs, avaient mobilisé toutes
leurs troupes. Plusieurs députés alités furent amenés
dans la salle, car l'issue des votes ne dépendait que de
quel ques voix.

Bien que satisfaits d'être presque parvenus à battre
le gouvernement, la plupart des conservateurs se ren-
dent compte que c'eût été une erreur psychologique
que de provoquer des élections générales à propos de
contestation d importance minime comme l'augmenta-
tion du prix dc la benzine qui , à tort ou à raison, est
considérée comme un luxe.

LES EGLISES D'ALLEMAGNE CONTRE
LE MATERIALISME

Lcs évêques catholiques et les chefs de l'Eglise lu-
thérienne d'Allemagne ont publié simultanément et lu,
dimanche, au cours des cultes, des messages dénonçant
vivement l'incompatibilité dc la doctrine du matéria-
lisme ct du christianisme. Ils condamnent la violence
de ses adeptes, leurs efforts à la haine des clans et des
nations.

« Que nous portions nos regards vers l'est ou l'ouest,

constatent les evêques, partout nous rencontrons un
matérialisme pratique qui pousse les masses humaines
à chercher leur bonheur dans la jouissance de la vie.
Il ne s'agit pas, dans le matérialisme, de questions pu-
rement économiques, il ne s'agit pas d'une réforme so-
ciale nécessaire, ni d'une répartition plus juste de la
propriété. »

Quant aux pasteurs, ils protestent contre la propa-
gande matérialiste dans les écoles, les universités, dans
les administrations ct organisations de l'Etat. Ce der-
nier n'a pas le droit d'imposer une philosophie allant
contre la conscience et contre la foi.

Par leurs courageuses déclarations, les Eglises dévoi-
lent ainsi la vraie nature du communisme qui, trop sou-
vent, de loup se fait agneau et, précisément ces temps,
veut monopoliser la « paix » à son profit.

LA TECHNIQUE DES « AVEUX SPONTANES »
« La justice soviétique emploie à ses fins les procé-

dés de la science moderne pour tirer des aveux de gens
qui ne sont pas coupables », a affirmé le secrétaire
d'Etat Acheson en réponse à une question d'un jour-
naliste. Celui-ci lui avait demandé s'il était exact que
les Russes employaient des stupéfiants, tant en URSS
que dans les pays satellites, pour obtenir des aveux de
leurs ennemis politiques.

LE MARECHAL PETAIN SERA-T-IL MIS
EN LIBERTE ?

Une proposition de résolution « tendant à inviter le
gouvernement à mettre en liberté surveillée le maré-
chal Pétain » a été déposée sur le bureau de l'Assem-
blée nationale française par M. Livry-Level, de l'Ac-
tion démocratique sociale. La proposition ajoute que
cette mesure ne doit en rien impliquer une réhabilita-
tion ou une amnistie, mais devrait être prise unique-
ment en raison de l'âge du maréchal.

Outillage pour peintres
et gypseurs

Couleurs - Vernis - Pinceaux
Maison spécialisée :

R. Gualino et R. Poncioni
Martigny-Ville, tél. 6 1145
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ECHOS ET nOBlELLES
II y a encore des juges...

Au tribunal de la Nouvelle-Orléans, un juge s'est
dressé de son siège, est descendu vers un nègre qui se
trouvait dans le box des accusés et l'a couvert de sa
toge pour le protéger.

Il était , en effet, venu aux oreilles du juge certains
bruits que si le nègre était acquitté par le tribunal de
l'inculpation d'avoir tué un autre nègre dans une dis-
pute pour la somme de 2 cents, il serait lynché.

Avant que le tribunal ne prononce son verdict, le
juge se dressa entre l'accusé et la salle comble. Après
le prononcé du jugement, l'acquittement, il accompa-
gna le nègre hors de la salle en continuant à le couvrir
de sa toge.

Drôle de maniaque !
A Genève, la police vient d'arrêter un certain R., né

en 1912, Appenzellois, qui s'était spécialisé dans le vol
de sous-vêtements féminins.

A son domicile, il fut retrouvé une si grande quantité
de combinaisons, bas, culottes et jupons qu'il fallut une
voiture pour les transporter à l'hôtel de police.

Pour l'instant, les articles dérobés représentent une
somme de 25,000 francs et les volés — les magasins —
ne se sont pas encore tous fait connaître.

Eclatant succès de la Foire de Bâle.
Les guichets ont vendu plus de 400,000 cartes d'en-

tée à la 34e Foire suisse d echantillons.
Les C. F. F. ont amené à Bâle 244,000 personnes

dans 317 trains spéciaux. 30,000 autos et près de 500
autocars ont amené quelque 150,000 personnes. Cette
énorme affluence a profité à de nombreux établisse-
ments et institutions de Bâle, tout spécialement les hô-
tels et restaurants. Les transports en commun, trams,
autobus et trolleybus ont compté 2 millions de passa-
gers et encaissé 643,000 francs.

On peut s'abonner en tout temps au journal

Leulhéne
Dès ce jour au 31 décembre 1950 . . . Fr. 5.50

LA VIE EN FRANCE

En haut a droite : La jeunesse parisienne proteste en manifestant pour obtenir une réduction sur les billets
collectifs. — En bas à droite : Les procès se suivent : la réouverture du procès René Hardy, qui comparaît
devant une cour parisienne ; l'accusé en compagnie dc son défenseur, Me Garçon. — A gauche : En France
on fê te aussi splendidement les anniversaires : MauriceThorez, qui vient de fêter ses 50 ans, s'est vu choyer

et gâter par ses adhérents ; les cadeaux furent exposés

SUISSE
A travers la frontière franco-suisse.

Le gouvernement suisse et le gouvernement français
viennent, en date du 24 avril, de conclure un accord
destiné à assouplir, entre la France et la Suisse, le
régime de circulation des ressortissants des deux pays.

Aux termes de cet accord , applicable à partir du ler
mai 1950, les Français pourront entrer en Suisse et en
sortir sous le seul couvert d'une carte d'identité offi-
cielle ou d'un passeport national, même périmé depuis
moins de cinq ans (pour les enfants de moins de 15
ans, un laissez-passer sera suffisant).

Réciproquement, les ressortissants suisses pourront
entrer en France métropolitaine et en Algérie, et en
sortir , en présentant un passeport national valable ou
périmé depuis moins de cinq ans , ou une carte d'iden-
tité cantonale (un laissez-passer pour les enfants de
moins de quinze ans).

Ce régime est valable pour des séjours ne dépassant
pas 3 mois.

Recul de la population paysanne.
' Les chiffres relatifs à la répartition des recrues entre
les diverses profession (1948) indiquent une nette dimi-
nution de l'élément paysan qui est tombé de 20 % en
1945 à 16.2 % en 1948.

Les employés de bureau, ?commerçants, fonctionnai
res constituent 10,6 % des recrues, les artisans et ou
vriers 42,4 % et les jeunes gens qui n'ont pas fait d'ap
prentissage 16,2 %.

La neige sur les fleurs
Que 1 hiver fasse tournoyer ses flocons et qu'il

en entasse partout haut comme ça, rien de plus
naturel. C'est même une joie pour petits et grands.
Il faut bien que les saisons se fassent 1

Mais qu'il prenne la fantaisie à ce vilain mois
d'avril de jouer à l'hiver jusqu'en plaine, voilà qui
dépasse toutes les bornes du supportable...

Pendant qu'il se tenait sur les hauteurs ou à
mi-coteau pour courtiser les frimas en recul avant
de les repousser — imitant en ceci certains amou-
reux ! — c'était encore tolérable. Mais ce matin,
ça dépassait vraiment toutes les bornes.

Respecte donc les fleurs qui ont éclos sous ton
règne, avril inconstant ! Valait-il vraiment la peine
de couvrir les pommiers de bouquets roses et les
f>oiriers de blancs panaches pour leur jeter ensuite
a froidure des flocons hivernaux ?

o o o

L'autre jour, il neigeait des pétales... Que voilà
une neige qui fait plaisir ! Elle est toute parfumée
des effluves printaniers et embaumée du nectar
des blanches abeilles chantées par le doux Virgile.

De cette neige-là, nous voulons bien recevoir
les prémices le sourire aux lèvres et l'espoir au
cœur. Quant à celle dont tu poudrais la campagne
par cette maussade matinée, tu ferais mieux d'en
cingler l'hiver au lieu de flirter avec lui !... Sache
que tu n'as rien à gagner en cette frileuse com-
pagnie.

Et que fais-tu des nids qui se balancent parmi
les jeunes frondaisons ? Et de leurs bâtisseurs tout
transis qui, à cause de la froidure que tu répands,
ne trouvent pas de quoi se sustenter ?

Allons, allons ! calme ton humeur versatile, avril
fantaisiste, et garde tes giboulées et ton grésil —
s'il t'en prend l'envie — pour les espaces où nulle
fleur ne s'est encore risquée d'éclore !

Ne termine pas ton règne par des excès qui fe-
raient maudire ta mémoire, et ne laisse pas au
« joly moy de may » tout proche une trop lourde
succession 1 Freddy.

Un grand procès en revision a Neuchâtel.
Mercredi a commencé devant le tribunal de la divi-

sion Ha le procès en revision du sergent-major Auguste
Lambert, de Châtel-St-Denis, condamné en 1946 a 15
ans de prison et à la dégradation pour violation de
secrets militaires. Lambert a recouru deux fois contre
ce jugement. Au cours de l'audience de mercredi, on a
entendu notamment le major allemand Bœhning, alias
Berger, ancien chef du service de renseignements alle-
mand de Stuttgart , et un inspecteur du ministère public
fédéral qui a affirmé que les renseignements fournis
par l'accusé aux Allemands étaient sans grand intérêt.

Une répercussion du ralentissement
de l'activité.

En 1949, le nombre des mariages a été inférieur de
2000 environ par rapport à l'année précédente. La di-
minution des naissances s'établit à peu près au même
chiffre, ce qui se traduit par un fléchissement corres-
pondant des chiffres d'affaires des fabricants et com-
merçants d'articles d'ameublement et de ménage, de
textiles , etc.

Automobilistes ! t
Pour tous travaux de garniture intérieure de pli
votre voiture : A

Paul DARBELLAY Martigny-Ville ";
sellier, téléphone 6 11 75 §91



LES SPORTS en, /0talaU el .aillent

i\ .̂.. .... . y ^ .̂ Ẑm ẑ^ ẑzr... . ,M
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Le programme du 30 avril
A Sierre, les locaux auront la visite du redoutable

Malley, premier du groupe et candidat sérieux à la
Ligue nationale B. Voilà bien un beau match en pers-
pective et que les Sierrois devraient... gagner, ne serait-
ce que pour faire plaisir à leurs supporters 1

Deuxième Ligue : Martigny-Chippis, Sion-St-Mauri-
ce, Chalais-Aigle, Monthey-Grône et St-Léonard-Ville-
neuve. La logique voudrait que les équipes recevantes
gagnent sur toute la ligne, même à Chalais. Mais voi-
là, il n'y a aucune logique qui tienne vraiment debout
en football. Les matches, il faut les jouer pour les
gagner et les plus forts sont à la merci des embûches
que savent si bien leur tendre les moins bien cotés.
Sierre II l'a démontré péremptoirement dimanche pas-
sé, n'est-ce pas ? Cependant, on ne voit pas qui mise-
rait délibérément, par exemple, sur des victoires de
Chippis, Grône, et même de Villeneuve ou St-Maurice.
Aigle, et encore, peut prétendre arracher tout au plus
un point à Chalais. Mais nous en doutons, car nous
connaissons les difficultés que représente un voyage du
côté de Réchy... Donc, victoires générales des équipes
locales I

Troisième Ligue : Saxon-Ardon, Chamoson-Brigue,
Granges-Salquenen et Viège-Sion II.

Matches de liquidation, mais non sans intérêt. Le
derby de Saxon et la partie de Chamoson risquent
même d'attirer passablement de monde grâce à l'ému-
lation qui règne entre les équipes intéressées. Granges,
qui semble carrément jeter le manche après la cognée
(preuve le retrait de son équipe de juniors), ne cher-
cnera-t-il pas à gagner au moins un match avant la
culbute probable r

Quatrième Ligue : Steg-Brigue II, Sierre III-Rhône I,
Viège II-Rhône II, Lens-Ardon II, Chamoson II-Rid-
des I, Riddes II-Leytron I, Leytron II-Vernayaz II,
Martigny Ill-Saxon II et Vouvry-St-Maurice II.

Une rencontre capitale se disputera à Sierre où, en
cas de victoire, la troisième locale obtiendrait le titre
de son groupe. Sa défaite, par contre, permettrait à son
vainqueur de sortir champion à sa place ! Les préten-
dants des autres subdivisions ne sont pas en danger.

Juniors A : Sierre H-Sion I, Monthey-St-Maurice,
Sion II-Monthey II, Brigue-Granges, Ardon-Chamoson
et Fully II-Fully I.

Pour le championnat cantonal de Série B, se jouera
le seul match que voici : Châteauneuf-St-Léonard II.

F. Dt.

Ecosse-Suisse, 3-1
Cette rencontre internationale s'est disputée mercredi ,

à Glascow, en présence de 120,000 spectateurs. Nos
joueurs se sont remarquablement comportés et ont fait
grande impression sur le public par leur allant et leur
jeu précis. Le premier but a été marqué par les Ecossais
à la 10e minute ; Antenen, sur passé de Bocquet , a éga-
lisé dix minutes plus tard. Les Anglais réussirent leurs
deux autres buts avant le repos.
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12 h. 45 Sierre Hl - Rhône I

fm sierre I - Malley I
16 h- 15 Sierre jun. H - Sion jun. I

MA RTIGNY Stade Mun icipal

13 h. 15 Martigny Hl - Saxon H

15 *• Martigny I-Chippis I
MONTHEY Parc des Sports

14 h. .5 Monthey I-Grône I
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Une intéressante initiative
Lors de la dernière assemblée primaire, un commer-

çant de la place a demandé que nos enfants des écoles
soient moins sollicités pour vendre des insignes et des
billets de tombola. Ce monsieur résume la lassitude qui
se manifeste chez tous les parents.

Il ne se passe, en effet, presque aucune semaine sans
que nos enfants ne soient commués en vendeurs de bil-
lets de tombola et d'insignes de toute sorte. Cela leur
permet, bien entendu, de se débrouiller un peu, mais
a la longue cela devient fastidieux. Et puis, les parents
aiment bien confier certains travaux à leurs enfants tels
que commissions, essuyer la vaisselle et autres. Lors-
que nos gosses ont fait leurs devoirs de classe, il ne
leur reste déjà pas trop de temps pour l'employer à la
vente de billets .

Cela ne veut pas dire, bien entendu, que nous criti-
quions les sociétés ou associations qui ont besoin de
fonds pour vivre. Elles ont parfaitement raison d'orga-
niser une tombola ou une vente d'insignes pour ren-
flouer leurs caisses. Mais alors, que chacune prenne sur
elle de trouver parmi ses membres les vendeurs néces-
saires. Et nos enfants des écoles seront un peu plus
tranquilles.

M. le président l'a très bien compris puisqu'il a af-
firmé que, dorénavant, seules les ventes d'insignes pour
des œuvres d'intérêt national seront autorisées de la
part des enfants des écoles.

Nous ne pouvons que nous féliciter de cette sage dé-
cision.

Un grand lâcher de ballons
Dimanche' prochain, à l'occasion de la kermesse de

la Ligue antituberculeuse du district, l'on procédera à
un grand lâcher de ballons doté de plusieurs prix. Les
lauréats seront les propriétaires des ballons ayant par-
couru le plus long trajet.
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Velo-club « Excelsior », Martigny
Dimanche 30 avril , le Vélo-club « Excelsior > organi-

sera une course interne de 110 km. sur le parcours sui-
vant : Martigny-Bourg-Riddes-Orsières-Monthey-Marti-
gny-Bourg. Le départ sera donné à 8 heures , l'arrivée
sera contrôlée devant la maison communale de Marti-
gny-Bourg, dès 11 heures. Le comité.
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Derby d'Arbi
C'est dimanche 30 avril qu'aura heu, aux Mayens de

Riddes, le 4e Derby d'Arbi.
Tout est prévu pour vous faire passer un agréable

week-end : raclette en plein air , coup du milieu, neige
excellente et tout et tout...

Programme : 6 h. messe ; 7 h. déjeuner ; 11 h. premier
départ ; 12 h. 30 raclette à la Zouma ; 16 h. résultats.

Cette épreuve est ouverte à tous et les inscriptions sont
à adresser à la pension « Edelweiss », qui donnera égale-
ment tous renseignements.

Le téléférique Riddes-Isérables accorde une réduction
de 50 % à tous les skieurs porteurs du billet ordinaire.

Mayens de Riddes
Dimanche 30 avril 1950

4e Derby d'Arbi
Slalom géant

(600 m. de dénivellation) (Voir communiqué)

La petite gazette des sportifs
f y  Un match France amateurs-Sélection suisse Pre-

mière Ligue se jouera le 7 mai, à Grenoble. L'A. S. F. A.
a désigne 15 joueurs pour cette rencontre, dont les Ro-
mands Braillard , Gély, Schâr et Rothenbiihler (du Mal-
ley) et Reymond II, de Vevey.

Nous apprenons avec plaisir que la direction technique
de l'équipe suisse a été confiée a notre instructeur canto-
nal de football , Gustave Gôlz, entraîneur du F. C. Sierre.

•& L'entraîneur anglais Tom Lawton qui, il y a trois
ou quatre ans, donna un cours aux juniors valaisans talen-
tueux — à Martigny — a été transféré du Chelsea au Notts
County pour le prix de 23,000 livres sterling, soit quel-
que 280,000 francs suisses I

¦fc Tous les skieurs et skieuses de Monthey se donne-
ront rendez-vous une dernière fois cette saison diman-
che, aux Giettes, pour participer à la course dite « con-
cours communal ».

•Jjt La « Tribune de Lausanne » relève le magnifique
goalaverage de Martigny qui a marqué 62 buts contre
7 reçus au cours de ses 15 matches de championnat.
Nous croyons pouvoir ajouter que ce palmarès, a même
nombre de matches, n'est égalé par aucune autre équipe
de Suisse, du moins dans les catégories supérieures et en
Ile ligue.

Avant le Premier Mai
Comme de coutume, Sierre fêtera dignement le ler

mai. Au programme de cette année figurent un cortège
et des discours. Le cortège sera conduit par la fanfare
des ouvriers et partira de la place Beaulieu pousse ter-
miner sur la place des écoles. Là, nous aurons l'occa-
sion d'entendre les discours d'un représentant de l'UPV,
de M. Lucien Genoud pour la Fédération des syndicats
chrétiens, de M. Jean Bœriswyl pour la FOBB et d'un
orateur du parti socialiste.

Souhaitons-leur le beau temps.

Première communion
C'est dimanche prochain qu'aura lieu, dans notre pa-

roisse, la cérémonie de la première communion, com-
plétée, l'après-midi, par celle du renouvellement des
promesses du baptême. Cly.

Quelle est la maladie la plus
répandue ?

Probablement le rhumatisme 1 De nouvelles statistiques démon-
trent qu'il y a plus de personnes mises dans l'incapacité de tra-
vailler par lo rhumatisme que par la tuberculose. De ce fait il
convient d'accorder uno attention toute spéciale au rhumatisme
et do so soumettre à temps à un traitement énergique qui consiste
avant tout à éliminer les foyers de maladie cachés , si tels se décou-
vrent dans les dents, les amygdales ou ailleurs dans le corps.
D'autre part , les traitements par le chaud , les massages et surtout
l'emploi d'un médicament efficace jouent aussi un grand rôle.

Togal est un vieux remède qui s'est avéré efficace et qui tou-
jours à nouveau se prend avec plaisir et avec succès. Le Togal est
bon aussi bien pour les rhumatismes musculaires et articulaires ,
pour la sciatique, lo lumbago, les douleurs nerveuses que pour les
refroidissements. Togal dissipe les douleurs , apporte une amélio-
ration dans la facilité do so mouvoir , active la guérison , ce qui
fait recouvrir promptement la capacité de travail et le bien-être
physique. Faites en toute confiance un essai dc Togal ! Vous ne
serez pas déçus. Vous pouvez l'obtenir au prix de Fr. 1.60 dans
toutes les pharmacies et drogueries .

VALAIS
St-MauriceLutte chimique contre

les hannetons dans la région
Martigny-Vernayaz-Charrat

Les administrations communales de Martigny-Ville,
Martigny-Bourg, Vernayaz, La Bâtiaz et Charrat orga-
niseront, ces prochains jours, conformément à l'arrêté
cantonal du 9. 2. 1950 la lutte chimique contre les han-
netons sur leur territoire.
Cette action sera exécutée, sous le contrôle de la mai-
son Dr Maag S. A., à Dielsdorf (Zurich), par les admi-
nistrations municipales précitées sur les lisières de fo-
rêts, les peupliers, saules, bosquets, taillis, etc., au
moyen de puissants atomiseurs.

Les propriétaires privés sont instamment priés de
procéder pour leur compte à des traitements chimiques
appropriés aux différentes cultures sur leurs propres
terrains. Une circulaire, conçue par les services techni-
ques de la maison Dr Maag S. A., sera distribuée avant
1 action prévue dans tous les ménages de la région où
la lutte s'organise. Cette circulaire a pour but de ren-
seigner les propriétaires sur la manière d'exécuter les
traitements et sur le choix des insecticides afin d'éviter
des risques de dépréciation, de goût ou d'odeur aux
fruits et cultures.

Les propriétaires de ruches seront informés à temps
du commencement de l'action et renseignés sur les me-
sures à prendre pour la sauvegarde des abeilles.

Conformément à l'arrêté cantonal du 9. 2. 1950, l'ac-
tion entreprise remplace le hannetonnage ; il ne sera
donc pas procédé à l'achat de hannetons par les admi-
nistrations communales précitées.

Duboin au bout de sa peine
Duboin, qui avait été condamné à 20 ans de prison

pour meurtre de M. Berra , représentant de la Banque
cantonale, à Monthey, va être libéré. Il a la ferme in-
tention de se refaire une vie honorable.

Le 1er mai
A l'occasion du ler mai, la Fédération romande des

syndicats chrétiens publie un manifeste dans lequel nous
relevons ce qui suit :

Il est nécessaire de constituer des communautés pro-
fessionnelles par une entente durable entre les em-

E
loyeurs et les employés dans le respect de la personne
umaine. L'économie doit être organisée de telle façon

que l'homme puisse, avec sa famille, vivre selon sa des-
tinée. Le salaire, qui est la vie des travailleurs, ne doit
plus dépendre de quelconques accords ; il doit résulter
d'une juste répartition des fruits du travail. La liberté
d'association doit être effective pour tous.

La Fédération romande presse respectueuesement les
autorités d'accorder aux mesures propres à éviter le chô-
mage l'attention qu'elles méritent. La recherche du
plein emploi doit être faite avec les organisations pro-
fessionnelles syndicales d'employeurs et d'employés.

Des Fêtes du Rhône au Congres
de la jeunesse rurale du 7 mai
La « Chanson du Rhône » a été créée par la colla-

boration étroite de trois hommes. Aloys Theytaz a com-
posé le festival , Jean Dœtwyler la musique et Jo Ba3-
riswyl en a été le metteur en scène. ' "-

Dans « Terre promise », jeu scénique du Congrès,
nous retrouvons les trois mêmes artistes. Leur collabo-
ration, couronnée de succès dans la « Chanson du Rhô-
ne », nous laisse espérer une œuvre d'envergure avec
« Terre promise ».

Mais les créateurs se sont en outre entourés d'une
équipe choisie de collaborateurs et d'exécutants . Les
fanfares « Caecilia », d'Ardon, « L'Avenir », de Chamo-
son, les chœurs mixtes d'Ardon et Vétroz, le groupe des
danseurs de la « Chanson du Rhône », de Sierre, un
groupe d'élèves de l'Ecole normale, des écoles de Sier-
re, des groupes de jeunes de Granges, Bramois, St-Léo-
nard , Savièse, etc. Au total, plus de 400 exécutants ani-
meront « Terre promise ». Ce sera, certes, une des plus
beaux spectacles de l'année.

Le Congrès du 7 mai 1950 est une manifestation de
solidarité. C'est ce qu'exprime l'effort du jeune homme
et de la jeune fille .qui, en commun, dressent la croix
sur l'affiche du Congrès.

C'est par l'effort solidaire que la Terre valaisanne
s'épanouira. Solidarité familiale, villageoise et canto-
nale. C'est par l'action solidaire que nous résoudrons
les problèmes de l'habitat rural , de la crise agricole, de
l'industrie moyenne, de l'amélioration des niveaux de
vie, etc. h. r.

IVe Concert des Jeunesses musicales
Samedi 29 avril, à 19 h. 45

Le programme alléchant , annoncé par les affiches, qui
nous aurait permis de suivre les grandes étapes de l'art
du chant depuis les troubadours jusqu 'à Stravinsky, a
dû être modifié au tout dernier moment, Mme Nadia
Boulanger ayant été retenue par la maladie au moment
où elle s'apprêtait à se mettre en route pour la Suisse.
Nous espérons vivement que l'occasion se présentera à
nouveau d'entendre cette grande artiste française ainsi
que M. Hugues Cuénod dont la voix est devenue fami-
lière aux auditeurs de la radio.

En attendant, les jeunes membres de la délégation de
St-Maurice n'ont pas de quoi être déçus puisque M.
Roland Manuel , compositeur, grand ami des Jeunesses
musicales de France, a bien voulu accepter de dévelop-
per le même thème : « Comment écouter la musique »
dans une causerie qu'illustrera la pianiste russe Nadia
Tagrine en interprétant des pages de Bach , Rameau,
Scarlatti , Chopin, Debussy et Bartok.

Notons en passant que mercredi soir dernier, au con-
cert de l'orchestre de la Suisse romande, Nadia Tagrine
jouait , en première audition, le concerto pour piano et
orchestre de notre illustre conférencier.

Comme M. Roland-Manuel doit repartir pour Paris
par l'express de 21 h. 30, la causerie-audition commen-
cera à 19 h. 45 à la salle des specta cles de St-Maurice.

Des cartes de membres des Jeunesses musicales seront
mises en vente à l'entrée.

Fully
ASSEMBLEE PRIMAIRE. - Dimanche s est tenue

l'assemblée primaire des bourgeois et la lecture des
comptes annuels. Divers orateurs ont insisté sur la néces-
sité de réduire les frais d'administration. La dette com-
munale ascende à 2 millions et demi.

Il a été décidé à l'unanimité de reconstruire un pont
au lieu dit « Solverse », l'ancien ayant été emporté par
le Rhône en 1913. Cette œuvre est de grande nécessité
puisqu'elle desservirait plus de 1 million de mètres carrés
de terres très fertiles.

Des propositions très intéressantes ont été dévelop-
pées pour créer une artère au centre du village principal
pour correspondre à la route Saillon-Fully.

Belle assemblée empreinte de bonne volonté réci-
proque.

DECES. — On a conduit dimanche à sa dernière de-
meure M. Joseph Lovey, un des fondateurs de la fanfare
« La Liberté » de Fully. Le défunt fut un brave travail-
leur sa vie durant. Il eut la douleur de perdre une de ses
filles il y a quelques années et ce chagrin l'avait beau-
coup miné. M. Lovey a été aussi de longues années caril-
lonneur et c'était un réel plaisir de l'entendre.

Tentative d'empoisonnement
Un drame vient de se dérouler à Loèche. Une femme,

mère de 6 enfants, a tenté d'empoisonner son mari , bu-
veur invétéré, en mélangeant à ses aliments un produit
nocif destiné à détruire les rats. La dose n'était pas suf-
fisante et l'homme, qui perdait la vue et les cheveux,
s'en ouvrit à la police, puis à un médecin. Des traces
du poison furent constatées dans son estomac. La femme
avoua son méfait sans réticences et fut arrêtée.

Les enfants ont été recueillis à l'Hospice de Loèche.

Saxon
SKI-CLUB. - Notre Ski-Club, qui en est à sa 15e

année d'existence, tiendra son assemblée de printemps
samedi prochain 29 avril au Café du Chalet. A part
l'ordre du jour statutaire , l'assemblée aura à se pro-
noncer sur l'achat éventuel d'un fanion, l'organisation
de sa fête alpestre ainsi que de la soirée annuelle qui
prendra cette année d'anniversaire un caractère spécial .

Il appartiendra également à l'assemblée d'examiner
le programme de la réunion des délégués de l'Associa-
tion valaisanne des clubs de ski qui aura heu à Saxon
le 11 juin prochain.

Rappelons que le club compte actuellement 225 mem-
bres que préside avec dévouement M. Charly Veuthey.

S. es.
TRAVAUX. — On procède actuellement à la réfec-

tion de la route cantonale, au centre du village. La cir-
culation est déviée par le quai qui longe la ligne CFF.

Le nouveau paysage de vos rêves
Nous allons vous dire une date et un nom que dans

votre .propre intérêt nous vous souhaitons de ne pas ou-
blier: La date : le 6 mai ; le nom : Vernier près de Ge-
nève. Ensemble ils forment, pour vous peut-être, à vo-
tre insu, le nouveau paysage de vos rêves.

C'est en effet le 6 mai, à Vernier, dans la campagne,
qu'aura lieu le tirage de la Loterie romande. Les lieux
changent, mais les chances demeurent. La fortune a
déjà souri à une foule de gagnants. Elle peut un jour
vous favoriser comme elle en a comblé d'autres. On ne
gagne pas toujours en prenant des billets, mais qui ou-
blie d'en acheter ne gagnera sûrement rien.

A la J. A. C.
A CEUX QUI ONT REPONDU A SON APPEL

Chers amis,
Les centaines de cartes vendues par vous dans nos

villages, en plaine et en montagne, de Grimentz au
Bouveret, à des gens généreux, nous ont apporté un
message fraternel où nous avons senti battre le cœur
de tout le pays valaisan.

L'appel que vous avez lancé, chers amis de la JAC,
et auquel ont répondu magnifiquement tant d'autres
jeunes gens riches de nobles sentiments, nous réjouit
et appelle à votre égard toute notre gratitude.

Etant entré vous-mêmes dans nos difficultés, nous
aurions garde, nous, malades, d'oublier la lutte qu'en
des temps difficiles vous menez pour les besoins de vos
propres existences. C'est dire que votre démarche a
trouvé sa récompense dans une union de cœur plus in-
timement cimentée qui nous permet de répondre, en
plénitude, à la demande si touchante des enfants de
Versegères et de Chermignon, celle de partager leurs
soucis d'écoliers.

A la JAC et à ceux qui ont répondu à son appel :
merci !

Montana , 30. 3. 50. Les malades du Sana.

Très touchée par les nombreuses marques de sympathie
reçues à l'occasion du deuil qui vient de la frapper, la
famille de M. Marcel PIERROZ-FAVRE, au Borgeaud,
remercie bien sincèrement toutes les personnes qui y
ont pris part et spécialement la Direction et les ouvriers
de l'usine d'Aluminium, la commune de Martigny-Com-
be, la FOMH, la jeunesse conservatrice « L'Amitié » de
Martigny-Combe, la Société de tir « Progrès », la classe
1917, la jeunesse de Bovernier, le Ski-Club Chamois.

Les familles de Louis et Paul YERGEN, a Martigny-
Ville, profondément touchées des marques de sympa-
thie reçues à l'occasion de leur grande épreuve', t/èmer-
cient toutes les personnes qui y on tpris part, spéciale-
ment la maison Orsat et son personnel ainsi que la
maison Nicollerat.
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Le gel a frappé nos arbres
iruiigurs
m ¦¦ n

Ce que nos agriculteurs redoutaient tant depuis quel-
ques jours s'est produit dans la nuit de mercredi à jeudi.
26-27 avril. Le ciel s'étant éclairci après une journée de
pluie et de neige, la température fit une chute verticale.
On devait noter 8 degrés tle froid à Riddes, 7 à Vétroz,
4 14 à Châteauneuf , 4 en ville de Sion et 3 dans la région
de Martigny. Les vergers, littéralement détrempés,
étaient ainsi une proie facile pour un froid si vif. Le gel
qui sévit leur causa des dommages sensibles, qu'il n'est
pas encore possible d'évaluer. Il faudra attendre une
dizaine de jours pour se rendre compte des dégâts exacts.
Les abricotiers qui n'ont pas pu être protégés par les
chaufferettes ont beaucoup souffert et l'on redoute
qu'une partie de la récolte ait été anéantie. Quant aux
cerisiers et aux poiriers, en pleine floraison, s'ils ont résis-
té au gel, la coulure sera importante.

De toute façon, la perte pour nos arboriculteurs, qui
comptaient tant sur une récolte s'annonçant des plus
belle, sera bien lourde.

La vigne a également souffert, surtout dans la région
de St-Léonard à Sierre, Sion et Conthey. Puisse le temps
se remettre enfin au beau et réparer un peu le mal causé
mercredi soir.

Séance extraordinaire du Conseil d'Etat
Réunis en séance extraordinaire jeudi matin, les mem-

bres du Conseil d'Etat se sont entretenus des dégâts con-
sidérables causés dans le canton par le gel dans les nuits
de mardi et mercredi. Us ont chargé le Département de
l'intérieur de prendre immédiatement les mesures néces-
saires pour faire établir la somme des dommages. Une
fois fixé à ce sujet , le Conseil d'Etat étudiera comment
et dans quelles mesures il pourra venir en aide, en accord
avec les pouvoirs constitués, à l'agriculture sinistrée.

Un triste sire condamne
Le tribunal de l'arrondissement de Sion a condamné

à trois ans de réclusion sans sursis un certain G., de St-
Léonard, qui avait commis une trentaine d'attentats à
la pudeur et de viols sur des jeunes filles.

Fête de tous les travailleurs
à Sion

Le comité d'organisation de la fête du ler mai, à
Sion , qui comprend les représentants des différents syn-
dicats, du PSS et du MPF, invite tous les travailleurs
du canton à assister à la grande manifestation commune
de ceux qui fêtent l'anniversaire des premières luttes
pour les libertés ouvrières.

Des orateurs du pays prendront la parole. MM. Clo-
vis Luyet parlera de 1 Union des travailleurs ; René Jac-
quod exposera le problème du plein emploi ; Albert
Dussex développera le sujet de la loi fiscale, et Emile
Perrier nous documentera sur la loi sur les allocations
familiales.
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Réservez bon accueil aux Samaritains qui vous
présenteront notre enveloppe-insigne

Sections valaisannes des Samaritains
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leçons PAR CORRESPONDANCE,
vous apprendrez le nécessaire pour vous faire comprendre.
Ecoles Tamé, Sion, Condémines, tél. 2 23 05, Fribourg,
Ncuchiltel et Lucerne.
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GESIN (Produit à base de 2,4-D)
contre moutarde

chardons, liserons,
coquelicots etc.
rumex

Emploi: après le tallage et avant
le début de la formation
des chaumes.
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A vendre beaux

Assemblée générale
d'« In Memoriam »

Samedi après midi a eu lieu à l'Hôtel de l'Ecu du
Valais, à St-Maurice, l'assemblée générale annuelle du
« Souvenir valaisan », section de l'Association suisse « In
Memoriam », dont le but est de perpétuer le souvenir
des soldats morts pour la patrie et d'honorer leur mé*
.moire en apportant une aide morale et matérielle aux
membres de leurs familles habitant la partie romande
du canton.

Notons aussi que le « Souvenir valaisan », auquel
chacun peut adhérer, moyennant une modeste cotisa-
tion, compte actuellement 360 membres et que jusqu 'à
ce jour il a mani festé son action bienfaisante dans plus
de 150 cas.

L'assemblée de samedi était présidée par M. le co-
lonel Marcel Gross, Cdt. du Rgt. 6. Elle approuva tout
d'abord les comptes de l'exercice 1949, lesquels se sol-
dent par un déficit de Fr. 18,080.25, dont à déduire
une allocation du Don national de Fr. 14,861.—, le solde
passif étant donc ramené à Fr. 3,219.35. Quant à l'état
de la fortune au 31 décembre dernier, il est de 27,357
fr. 30, ce qui est on ne peut plus réjouissant et doit
permettre d accomplir encore de la belle besogne. M.
Fernand Berra , caissier de la section, fut très justement
félicité pour la tenue impeccable de ses comptes.

Quant au rapport de gestion , il fut également ap-
prouvé à l'unanimité. La presse en ayant déjà donné
de larges extraits, nous n'y reviendrons pas.

Six nouveaux cas d'assistance ont été présentés au
cours de l'année alors que douze autres ont fait l'objet
d'une étude particulière. En ce qui concerne la Colonie
de vacances de Giétroz-Finhaut, elle continuera cette
année à faire bénéficier un certain nombre de garçons
et de fillettes de l'air vivifiant de la montagne.

Il a été pris connaissance avec satisfaction de ce que
l'association, qui groupe les sections soeurs de Genève,
Neuchâtel, Vaud, Fribourg et Bâle, se réunira à Cham-
péry le 17 juin prochain.

Au chapitre des élections, le comité actuel fut réélu
à l'unanimité. Il aura donc la composition suivante :
MM. le colonel Marcel Gross, président ; major Louis
Pignat, secrétaire ; fourr. Fernand Berra, caissier ; cap.-
aumônier Bonvin, curé de Monthey, et cap.-aumônier
Brunner, curé de Sion, membres. H en a été de même
pour les vérificateurs des comptes MM. Trosset et But-
tet.

Avant que soit déclarée close cette très réjouissante
assemblée, un nouvel et pressant appel fut lancé par le
colonel Gross afin que l'œuvre si nécessaire du « Sou-
venir valaisan » puisse continuer à fonctionner comme
par le passé, appel auquel nous nous associons de tout
cœur par l'entremise de notre journal . J. Vd.

Chronique du Touring-Club
Chaque année la Section valaisanne du Touring-Club

organise plusieurs courses et sorties qui obtiennent tou-
jours un grand succès de participation. La première
sortie sera celle qui aura lieu le dimanche 21 mai dans
la région de Blonay-Les Pléiades pour aller à la cueil-
lette des narcisses.

Pour 'la course d'été, c'est à Vienne que le comité
vous convie du 24 juin au 2 juillet 1950. Cette sortie
se fera probablement en auto jusqu'à la frontière où
elles seront garées. Depuis là, les técéistes disposeront
d'un vagon spécial. Les inscriptions seront reçues jus-
qu'au 13 mai. Elles doivent être adressées à l'Office du
TCS, Caisse d'Epargne du Valais, Sion.

Les cours sur le moteur auront Ueu les samedi 29
avril, de 14 à 17 h., mercredi 3 mai, de 18 à 20 h., et
samedi 6 mai, de 14 à 17 h., aux Usines de Chippis.

Occasions à l'état neuf I

BAIGNOIRES
sur pieds et à murer

Lavabos avec robinetterie.
W. C. complets. - Eviers.
Chaudières a lessive, galv.
avec chaudron neuf , 145 fr.

Comptoir Sanitaire
9, rue des Alpes, Genève,
Tél. 2 25 43. (On expédie.)

A vendre un fort

CHEVAL
de 8 ans et un

génisson
Denis Gaillard, à Charrat.

Jeune fille cherche place
comme

femme
de chambre

dans bon hôtel. Offres au
bureau du journal sous chif-
fre R 1177.

porcs
de 8 tours environ. S adr
Edouard Dondainaz, Char-
rat.

Jeune fille cherche place
comme

employée
de bureau

à Martigny ou environs.
Faire offres avec salaire

sous R 1178 au journal.

machine
à coudre

a pied, bois noyer, état de
neuf. Conviendrait pr cou-
turière ou famille. S'adres-
ser sous chiffre R 1179.

REMORQUES
pour vélos

Belles remorques, solides
et légères, toutes dimen-
sions. Visitez notre dépôt
sans engagement. A. Papil-
loud et Fils, constructeurs,
Martigny, tél. 6 14 83.

0,1 7

0,15 V.
plantons

de fraises
30 fr. le mille

S'adres. à Dirren-Vaudan
Ferme de la Zouillat, Mar
tigny, téléphone 6 16 68.
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Â l'Union commerciale valaisanne
Sous la présidence de M. A. Girod de Monthey,

l'Union commerciale valaisanne a tenu dimanche son
assemblée générale au Casino de Saxon.

On y remarquait la présence de M. Amez-Droz, re-
présentant le Département de l'intérieur , MM. Fama et
Gaillard , conseillers municipaux.

Après les souhaits de bienvenue du président, M. Th.
Montangero, directeur, présente son rapport sur l'exer-
cice écoulé, dans lequel les principaux problèmes de
l'heure y sont traités. Son rapport a vivement intéressé
l'assemblée.

Après avoir accepté les comptes et le budget, on
passe à la nomination du comité pour une période de
2 ans. Ce comité est composé comme suit : Président :
M. A. Girod, Monthey ; vice-président : J. de Chastonay,
Sierre ; membres : MM. P. Marclay, Monthey ; P. Gex-
Fabry, Val d'IUiez ; G. Rey, Vionnaz ; A. Amacker et A.
Montangero, St-Maurice ; R. Taramarcaz, Fully ; G. Jo-
ris, Orsières ; Marc Carron, Bagnes ; R. Roduit , Saillon ;
A. Deslarzes et A. Papilloud, Sion ; C. Chabbey, Ayent ;
V. Rey, Sierre ; O. Clavien, Miège. Martigny désignera
ultérieurement son représentant.

Les vérificateurs des comptes sont : MM. M. Lampert,
Ardon, et B. Rouiller , Dorénaz.

Vérificateurs des carnets : MM. G. Metrailler, Cha-
lais ; O. Blanc, Bramois ; B. Rossier , Sion ; Ad. Roduit,
Fullv.

L assemblée traite encore diverses questions impor-
tantes, soit : colportage, journal pour les consommateurs,
organisation des sections, examen de vendeurs et vendeu-
ses, réforme des finances fédérales, etc. Sur ce dernier
sujet, l'assemblée se prononce en faveur du projet et
recommande à tous les membres de voter OUI le 4 juin.

Petits fruits de chez nous
La fraise a conquis un droit de cité dans notre pays.

En plaine, en montagne, partout elle est adoptée. Elle
utilise au mieux une terre morcelée et chère ; elle ab-
sorbe une abondante main-d'œuvre familiale. Cultivée
rationnellement, elle est rémunération. Assurer son ave-
nir doit être notre préoccupation.

Dans ce but, les méthodes culturales employées jus-
qu'ici doivent être revisées. L'expérience acquise col-
lectivement sert de base aux procédés modifiés que
nous devons adopter désormais.

Les conjonctures actuelles du marché des fruits nous
imposent une obligation : celle d'améliorer la quantité
et la qualité des produits obtenus à l'unité de surface.
Il est temps de réagir et de cultiver la fraise d'une fa-
çon méthodique et raisonnée.

La framboise et la groseille sont de petits fruits dont
on manque en Suisse et que toutes nos vallées latéra-
les peuvent produire. Bien entreprises et bien condui-
tes, ces cultures intensives sont à même de procurer du
travail et un peu de bien-être à nombre de familles pay-
sannes.

Dans les traités sur la culture fruitière et maraîchère,
la place généralement réservée à ces végétaux est res-
trainte. C'est une lacune. Tendant à la combler, un li-
vre est présenté aujourd'hui aux cultivateurs : « Petits
fruits de chez nous », fraises, framboises et groseilles
(120 pages environ , avec bonnes illustrations), par M.
Cyprien Michelet, ing. hort., chef des Stations d'arbori-
culture et d'horticulture.

La souscription est ouverte jusqu'à fin mai 1950. Les
commandes sont reçues à la rédaction de de « La Terre
Valaisanne », à Châteauneuf. Les ouvrages seront livrés
à cette date pour le prix de Fr. 2.50 pièce.

Rendez-vous de printemps
de l'ACS

Le gymkana qui devait avoir lieu à Finges dimanche
dernier et qui a dû être supprimé vu la température
dont nous sommes gratifiés, a été reporté au dimanche
30 avril et se déroulera suivant le même programme,
dès 14 h. 30, à l'Ermitage. En cas de temps incertain,
téléphonez au No 11 qui vous renseignera.

t

Les Etablissements

Adolphe

LAFONT
de Lyon vous offrent leurs
formidables vêtements

En velours côtelé brun, pantalons courts pour enfants
de 4 à 14 ans. En velours côtelé marron, pantalons et
paletots de travail et de chasse. En velours côtelé bleu,
pantalons pour messieurs, en forme sport ou golf. En
Côteline brune, pantalons d'ouvriers, forme droite. En
moleskine bleue ou noire, vestes et pantalons salopettes .

Exclusivité : Valais, Tessin et Grisons

Magasins Tkutntttie  ̂ à uernauaz
PETITS FRUITS DE CHEZ NOUS

Fraises, framboises, groseilles
par M. Cyprien Michelet, ing. hort. - En souscription
jusqu 'au 30 mai 1950; Fr. 2.50. Pour adr. : « TERRE
VALAISANNE », Châteauneuf.

^ggjl CII.-  POUSSINS
ufcUIlt MLLfc Leghorn, 1 jour Fr. 1.60

16-17 ans, pour aider au pièce, une semaine 2 fr.,
ménage. Pas de cuisine à un mois 3 fr.
faire. S'adres. à Mme Jos. Maurice Jeanneret, tél. :
Torrione , Martigny - Ville. Monthey 4 23 86.

ont ia foire du 1er mai
Chaussures a rabais spéciaux
Chaussures enfants depuis 7 fr. Sandalettes dames
en peau de serpent 17 fr. 80. Chaussures dames,
très forte, 17 fr. Chaussures hommes, avec vibram
39 fr., etc. Occasion : 1 paire No 38 avec crêpe 6
fr., et No 32 7 fr.

£7j Cordonnerie Bapri, Martigny-Bourg

Semaine des Samaritains 1950
en Valais

« Les Samaritains vous secourent, soutenez-les ». Voilà
la devise sous laquelle l'Alliance suisse des samaritains
organise du 2 au 12 mai 1950 la « Semaine des Samari-
taines ». Il s'agit d'une campagne de propagande qui doit
en même temps nous procurer les ressources nécessaires
au développement du secourisme dans notre pays.

Lors d'accidents de la vie quotidienne plus ou moins
graves, les Samaritains donnent spontanément et gratui-
tement les premiers soins, qui sont souvent d'une très
grande importance en attendant un médecin. Celui-ci est
parfois difficile à atteindre, de sorte que chacun peut
une fois ou l'autre être dans l'obligation de ' prêter son
concours. Mais la bonne volonté seule ne suffit pas, il
faut savoir comment aider efficacement sans nuire.

Les adultes peuvent acquérir les connaissances indis-
pensables aux premiers secours dans des cours spéciaux
Eour soins aux blessés. Mais ces secours volontaires ont

esoin de matériel sanitaire dont l'achat occasionne des
frais considérables. ê

Pour procurer les fonds nécessaires aux 32 sections
valaisannes, qui comptent 700 membres actifs, et aux
1120 sections de toute la Suisse avec 36,000 actifs, l'Al-
liance suisse des samaritains, qui groupe toutes ses socié-
tés en un faisceau solide, vendra dans tout le pays de
petites enveloppes contenant deux pansements rapides,
et munies d'un insigne représentant un S en métal.

Chez nous, le public est habitué à payer un franc pour
n'importe quel insigne offert ; il le porte un jour comme
quittance payée.

Pour ce même prix, les Samaritains vous offrent en
plus ces deux pansements rapides qui seront utilisés pour
soigner de petites blessures.

Les acheteurs obtiendront donc une sorte de contre-
valeur pratique.

Nous souhaitons vivement que nos vendeuses et ven-
deurs trouvent partout , dans nos villes et villages, de
bienveillants et nombreux acheteurs 1

D'avance nous leur exprimons notre très sincère gra
titude. Soutenez nos Samaritains valaisans !

Les missionnaires du Grand-St-Bernard
de retour

On se souvient qu 'au mois de novembre de l'automne
dernier, trois membres de la congrégation du St-Bernard
étaient partis pour le Thibet. Il s'agissait du Rd frère
Duc, de Lens, qui avait déjà séjourné quinze ans là-bas,
des Rds chanoines Droz d'Orsières et Petoud de Ravoire.

Embarqués à Marseille le 28 novembre, ils ont attendu
à Saigon pendant deux mois l'autorisation de pénétrer
en Chine. Malgré tous leurs efforts et toutes les influen-
ces des consulats, ils durent renoncer à leur entreprise,
le gouvernement communiste actuel leur interdisant l'en-
trée dans ce pays.

Les trois missionnaires, qui allaient relever leurs cama-
rades dans le lointain Thibet , durent, bien à contre-cœur,
rentrer en Suisse. Ils espèrent pourtant que la situation
politique s'améliorera et qu'ils pourront continuer l'œu-
vre que leurs camarades ont si bien amorcée.

CABRIS
La saison des cabris touche à sa fin. Profitez !
Le kg. Fr. 4.50

SAMEDI : GRANDE VENTE
Toujours notre FILET DE POISSON « FRIONOR >,
un régal bon marché, ainsi que CHARCUTERIE fine.
Grand choix de FROMAGE Vi gras et % gras extra,
bien salé.

Se recommande :

BIRCHER - VOUILLOZ
MARTIGNY-VILLE et MARTIGNY-BOURG
Téléphone 6 13 80 Téléphone 6 11 28
On porte à domicile Expédition partout
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— Et cette fille ?
— J'ai quitté le pays à cette époque, j'ai voyagé... je

ne sais pas ce que la fille de Jean Renaud est devenue.
— Avant de nous séparer, Mardoche, je voudrais

vous demander encore quelque chose.
— Je vous écoute.
— Je vous ai raconté, d'après ce que m'a dit l'auber-

giste Bertaux et un souvenir qui m'est revenu, qu'un
homme, un paysan, était venu faire une visite à ma
mère à Saint-Irun ; j 'ai ajouté que les douze mille
francs trouvés par Jérôme Greluche dans le sac de cuir
avaient été remis à ma mère par cet homme, le croyez-
vous ?

— J'en suis sûr.
— Vous le connaissez donc aussi, Mardoche, cet

homme qui m'a tenu sur les genoux, qui m'a embrassé ?
— Oui , je le connais.
— Oh ! je vous en prie, dites-moi où il demeure,

dites-moi son nom I
Mardoche resta muet.
— Vous ne me répondez pas, insista le jeune homme.
— Monsieur Edmond, répliqua Mardoche, je vous

ai répondu en gardant le silence.
— Touj ours le secret ?
— Vous le connaîtrez assez tôt. Tout ce que je pou-

vais vous apprendre, vous le savez. Pour le moment
n'en exigez pas davantage . Demain soir, à neuf heures,
nous nous retrouverons.

— Où?

^̂  
, FSITES 

COMME BlH

EUES oNT CY GROUPEZ -VOUS !

LOTERIE ROMANDE
TIRAGE 6 MAI

41

Graines contrôlées
Pensées, pâquerettes, myosotis. Plantons, laitues, sa-
lades, poireaux, choux printaniers. Plantes vertes et
fleuries. Confections florales,-couronnes mortuaires.

Magasin rue des Epeneys (derrière Gonset S.A.), téléphone 617 50

ROSIERS « EDELBUSGH »
Magnifique assortiment, la pièce Fr. 1.20. Plantes d'oeil-
lets vivaces de tout ler choix, doubles, grandes fleurs,
la pièce 40 ct. Bégonias en 8 teintes, la bulbe 40 ct.
Glaïeuls, oignons géants, magnifique assortiment, les 20
pièces Fr. 3.50.
Etablissements d'horticulture MULLER, à Wuppenau

(Turgovie)

Roues de brouettes
en fer, chaque
hauteur et cha- A x l l m̂
que longueur J?\f la
de moyeu, av. Bs-JUa ,.
pneu ou cercle $pfM$"fr?*
en fer. Roues à llfjl j f
pneu allant à "j&ljy
tous les essieux ^m&
et dans toutes les grandeurs

Fritz Bbgli-von Aesch,
Langenthal-45

^̂ fe^̂ P̂ "JBSS^ wBv^̂  \

Fr. 1.10 ^̂ jjBÉffo
Révolution

dans le cigare. Un «bout> populaire
avec la qualité du cigare de luxe...

On demande à louer un

APPARTEMENT
de 2 pièces ou 2 chambres
non meublées. — S'adr. au
journal sous R 1164.

ELECTRICITE

BANQUE FRIGO

HAIPT/ GNV

Une merveille de la technique
américaine

Vitrine lumineuse
Votre meilleure vendeuse

Devis — Projets

Gratis
und diskret senden wir
Ihnen unseren neuen
Sanitâtskatalog

iiber samtliche hygie-
nische Bedarfsartikel.
Drogerie zum Hirschen-
platz, Zurich 1, Abt. A.

A. SUTTE R
Munchwilen/Thurgau
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.̂ Mais oui, car SOLO supprime la né-
1 J|V»*° f . >. cessité d'essuyer. Après avoir lavé

/ S6UïlTl. \ la vaisselle dans la mousse SOLO.
rincer, laisser sécher et remiser; ou
alors laisser sécher sans rincer el
polir légèrement avant de remiser.
Quelle que soit la méthode utilisée,
la vaisselle est hygiéniquement pro-
pre et brille d'un éclat merveilleux. —
Et SOLO ne laisse pas de cercles
crasseux dans la bassine à relaver!

mousse davantage
nettoie mieux
travaille plus vite

Z~A0; ïZZZZZZÈk Excellent également pour la lingerie
V. / r/  

¦ 
I fine et les lainages, pour tous les

YY-E- , .E- ' Y'Yf! nettoyages de la cuisine et de la

WÉÈmÊ&mfÊÈiè
' maison , pourtremper et ébouillanter

WÊ&LY&J |e linge

» iULZ & E S C H L E  S. A. B A L E

Meinrad ' BENDER
Ameublements

Meubles neufs et occasions
Magasins MART1QNY- QARE et FULLY
Tél. 6 15 79 Tél. 632 72

Vente - Achat - Echange

— Sur le pont de Frémicourt.
— J'y serai. Mais j 'ai oublié de vous dire que demain

vous deviez m'apporter à Frémicourt un message de la
part de Mademoiselle Blanche Mellier.

— Ahl  fit Mardoche étonné.
Puis il aj outa vivement :
— Je verrai Mademoiselle Blanche demain matin ; si

elle me charge d'une lettre pour vous, je vous la remet-
trai le soir.

%' XIII

Joie et larmes

Le lendemain, Mardoch e arrivait de bonne heure au
Seuillon.

Obéissant aux ordres qu'elle avait reçus, Séraphine,
la servante-cuisinière, s'empressa de lui servir à dé-
j euner.

Le vieillard avait probablement fait la veille très
mauvaise chère, car il mangea , sans se faire prier, avec
un superbe app étit. Quand il eut fini :

— Est-ce que M. Rouvenat est sorti ? demanda-t-il.
— Oui, il est en voyage.
— Pour plusieurs j ours ?
— M. Rouvenat ne s'absente jamais pour longtemps ;

il reviendra ce soir.
— Est-ce que j e pourrai voir Mlle Blanche ?
— Je pense que oui ; elle m'a même chargé de vous

dire , pensant bien que vous viendriez ce matin, de ne
point partir sans lui avoir parlé.

Séraphine grimpa l'escalier et revint presque aussitôt
disant :

— Mlle Blanche va descendre.
Un instant après la jeune fille parut.
Ses joues pâlies et ses yeux languissants portaient

encore la trace des larmes versées la veille, et proba-
blement aussi pendant la nuit.

En la voyant ainsi changée, Mardoche ne put s'em
pêcher de tressaillir, et son cœur se serra douloureuse
ment.

- Oh ! il s'est passé ici, hier, quelque chose d'ex- place de l'église et que vous avez revu hier dans le
traordinaire, pensa-t-il. Est-ce Rouvenat qui l'a fait sentier au bord de l'eau ?
pleurer, en lui disant qu'elle ne reverrait plus Edmond ? — Comment savez-vous ?...
Mais alors elle l'aime ! elle l'aime !... — C'est tout simple, j e l'ai aussi rencontré dans la

Cette pensée le rassura. journée d'hier. Il m'intéresse à cause de vous. Je l'ai
La j eune fille le salua d'un mouvement de tête, fait causer et j'ai pu me convaincre qu'il vous aimait

Puis ouvrant la porte de la salle à manger : sincèrement.
- Venez, Mardoche, lui dit-elle, venez, j'ai quelque Blanche poussa un soupir. .

chose à vous dire. Mardoche crut ne plus douter de la cause réelle de
T . .11 j  c i , ., , . . , i sa douleur. Ce ne pouvait être que l'œuvre de Rou-Le vieillard ferma la porte derrière lm et s approcha r i

vivement de la jeune fille. Son regard inquiet était si ' , . „ _ , , ., .,, . i ii. .. j  . j  . , ° T,,1 , r . — Mademoiselle Blanche, repnt-il, est-ce que vousplein de sollicitude et de tendresse, que Blanche en tut . . , «t ,. , . , r J J aimez ce leune homme rpénétrée jusquau rond de son cœur. ', . . ... „ . . . „ ..^ ' — Je n en sais rien, repondit-elle tristement ; d ail-
- Vous m aimez, dit-elle avec un sourire doux et leurs qu >importe) puisque j e ne dois plus penser à lui.

"ls — Ah ! j'en étais sûr ! s'écria Mardoche ; Pierre Rou-
- Oh ! oui , je vous aime, répondit-il ; autant, plus vemt s>est placé entre vous et ce j eune homme. n

peut-être que votre parrain. vous a j j j  que vous ne p0uviez devenir sa femme, il
Il s'empara de ses deux mains, et, l'une après lau- vous a défendu de i'aimer |

tre, les couvrit de baisers. La jeune fille secoua la tête _
- Vous êtes mon ami, j e le sais, reprit-elle, et vous _ Mon parrain ne  ̂ri(m encQre dit.ellei

m'êtes dévoué, aussi j 'ai en vous la plus grande con- _ Comment, il ne vous a pas dit ?...
tiance. — Je devais lui parler de cela hier soir, mais j'ai senti
- Oui, j e suis votre ami, oui, je vous suis dévoue, et e c*était inutile

vous pouvez avoir confiance en moi. Tout vieux et tout Mardoche ne comprenait plus.
pauvre que je sois, pour vous, je puis encore quelque _ Ecoutez> reprit-elle , j e désirais vous voir ce matin
chose... Je ne suis rien, mais s'il le fallait , - ne l'ou- vous ier d>alIer à Frémicourt.
bliez pas , - je saurais vous protéger et vous défendre _ 

ch é d-une commission à M faire.
contre tous, contre Jacques Mellier et contre Pierre _ JJ vous a pr^venu |
Rouvena t lui-même. _ QUJ

» Mademoiselle Blanche, continua-t-il, vous êtes _ Eh bien, vous irez , n'est-ce pas, mon ami ? Vous
triste, vos j oues sont pâles, vos yeux fatigués , rouges, ]e verrez et vous lui direz qu'il ne doit plus chercher
comme si vous n'aviez pas dormi de la nuit... Vous a nie revoir , qu 'il ne doit plus penser à moi.
avez pleuré, n'est-ce pas ? Eh bien, pour me prouver _ Je ne sais à quel sentiment vous obéissez en ce
que vous avez confiance en moi, dites-moi la cause de moment, répondit-il d'une voix émue ; mais vous ne
votre chagrin. » songez pas, sans doute, que vos paroles peuvent le

Elle ne répondit pas ; mais de grosses larmes roulé- désespérer ?
rent dans ses yeux. — Je lui ai promit une réponse aujourd'hui , Mardo-

— Voyons, dit Mardoche tout bas, ne s'agirait-il pas che, et c'est la seule que je puisse lui faire,
de ce jeune homme, qui vous a parlé dimanche sur la (A suivre.)

On peut à peine s'imaginer les ravages que
le ver de bois cause chaque année. Invisible
destructeur, il ronge sournoisement jus-
qu'à ce que l'on s'aperçoive tout à coup
que les planchers sont vermoulus, pourris.
Mais une lutte efficace est possible et
l'arme de cette lutte, c'est GLU. Un plan-
cher traité à temps avec le mordant GLU
est préservé des germes de vers, car la
composition de ce mordant comprend des
substances chimiques qui détruisent radi-
calement tout insecte nuisible. GLU rend
encore d'appréciables services même pour
les planchers dans lesquels ces insectes
ont déjà fait leur apparition, car il pénètre
profondément dans le bois et l'isole par
une couche de cire très résistante.
Tel est le triple avantage de GLU, il brille,
il protège , il colore.
II s'obtient dans les teintes jaune, brun-
clair, brun-foncé et brun-rouge,
en '/3 et y, boîtes ainsi qu'en vrac.

Fabricant

SPORTIFS /
Lisez nos commentaires du mardi

CLU
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A gauche : Ensemble de voyage de Jacques Heim lainage noir avec poches revers rouges à gros points noirs,
jaquette courte et ample, manches courtes forme cape. — Au centre : Création Jacques Heim : tailleur fantai-
sie pied de poule, jaquette ajustée, col montant, jupe plate, le tout bordé de gros grain noir ; manches forme
nouvelle cornet retroussé. — A droite : Création Maggy Rouff : manteau printanier carrés noirs et blancs, lai-

nage léger, manches trois quarts avec larges revers noirs, très chic et seyant

-
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union des Producteurs du Va ass
Sierre et St-Maurice, le 24. 4. 50.

Monsieur le rédacteur,
Dans un récent communiqué, la Fédération valaisan-

ne des vignerons (FVV) citait un fragment d'une lettre
que nous lui avions adressée. Nous estimons que l'ob-
jectivité aurait demandé à ce que cette lettre parût
intégralement, ceci afi n que chacun comprenne quelle
est l'attitude que nous adoptons à l'égard de la FVV.
Voici cette lettre in extenso :

U. P. V.
Au Comité de la FW,
par M. L. Delaloye, président,

SAXON
M. le président et Messieurs,

Par votre lettre du 16. 3. 1950, vous nous proposez
une entrevue à Sion aux fins de discuter les intérêts va-
laisans.

Nous sommes d'accord, en principe, de participer à
une telle entrevue ; toutefois, nous estimons devoir, au
préalable, vous exposer ce qui suit : '

Il ne peut pas y avoir de « confusion et de lutte »
entre nos deux mouvements, car il n'y a aucune simili-
tude entre eux. Le vôtre se spécialise dans la question

de votre linge

en dépend !

m

^mmmW

^SSSMWKKsKçj^

ÉÈïE

WÊ

•̂  f  '. m \ uel plaisir sans égal de dépendre de l'étendage une les-
?' f \̂̂A* sive bien réussie, resplendissante et odorante. Vrai plai-

I ^^^£* s^r ^e femme» "é de la joie d'un travail bien fait, fierté
f  aussi d'un ménage bien tenu - avec, en plus, ce que les hommes

,f Jr ne réalisent pas mais que les femmes comprennent si bien quand
f / on dit : l'odeur du linge !

/ Cette senteur si indiciblement agréable n'est pas qu'une jouis-
I sance, c'est aussi le signe infaillible d'une lessive réussie. Plongez

/ votre visage dans la masse du linge fraîchement séché pour sentir

' :EEE '
s îl a vraiment une odeur de

our en être tout à fait sûre , lavez donc avec Floris ! Sa richesse en savon fin et son. ^sg
célèbre perborate super-stabilisé rendent de toute manière votre linge si pur , si frais , ^^r
si resplendissant , qu 'il s'en dégage immanquablement un parfum de propreté. HPT

// confère a votre

Sur l

de 4 points qui donne droit aux ravissantes vignettes Silva

propreté !

emballage de Floris, vous trouverez comme prime un chique-imagt

/ fi\3 '^%*S i

Blanche parure

viticole ; vous êtes une formation particulière et régio-
nale, au même titre que les nombreuses sociétés qui
existent déjà , tant pour les vins que pour les fruits, le
lait, les légumes, les semences, les pépinières, etc., etc.

Par contre, notre mouvement est un groupement total
de toutes les forcés paysannes du canton, sans excep-
tion. C'est, de plus, un mouvement de revendications
agricoles, ferme et constructif , qui entend obtenir, pour
les paysans valaisans, le juste salaire dont la spécula-
tion et l'incurie administrative les ont frustrés. Notre
mouvement interviendra énergiquement dans toutes les
circonstances où des organisations particulières, telles
que la vôtre par exemple, auront besoin de la solidarité
paysanne totale pour faire aboutir de justes revendica-
tions. Elle interviendra directement aussi souvent que
les organisations particulières feront preuve de faibles-
se, de crainte ou d'incohérence.

Cette diversité n'entraîne pas d'opposition, mais, au
contraire, une saine collaboration entre nos mouve-
ments.

C'est pourquoi les statuts de l'UPV prévoient que la
porte est ouverte à toute organisation agricole, moyen-
nant une cotisation forfaitaire. De plus, il y est stipulé,
avec l'union totale des producteurs, la représentation
des milieux consommateurs, qui ne sont pas limités au
canton du Valais.

En conséquence, nous vous prions de nous exposer,
dans les grandes lignes, les propositions ou suggestions
que vous avez l'intention de nous soumettre, afin que
notre comité directeur puisse en être saisi avant toute
entrevue. Nous pensons qu'en agissant de la sorte, nous
serons tous mieux orientés et que la discussion sera plus
constructive et plus fructueuse.

Au surplus, nous tenons à vous dire que la déléga-

Sur les cerisiers fleuris avril p leure au long des jours.
Ciel gris, brouillard, souffles g lacés, et la délicate f lo-
raison se meurtrit chaque jour un peu p lus.

U y a sur les branches comme une mousseline un peu
fr ipp ée, un peu ternie, une sorte de blancheur qui dé-
gage un peu de tristesse.

A voir toutes ces fleurs saturées d'eau, malmenées par
le temps p lus que maussade, un malais ' nous étreint ;
il nous semble que la saison n'est p lus à sa place et,
pareils aux f leurs, nous aspirons au soleil, au ciel bleu,
à ce printemps qui n'en est pas un s'il n'est pas rayon-
nant et vainqueur.

Regardant les cerisiers sous le ciel gris et la p luie
battante, presque inconsciemment je murmure : « Triste
blancheur ! >

Triste blancheur I Oui, triste chose que ce blanc qui
n'est pas blanc.

Et je vois devant mes yeux se lever un autre ta-
bleau : une p lace de village, avec ses boutiques de tou-
tes sortes, boutiques liabituelles : boulangeries, épice-
ries, bazars, laiteries et même un magasin de confec-
tions... Et, p lus loin, au bord de la grand route, une
vitrine qui nous attire, parce qu'inaccoutumée dans un
village. C'est la boutique d'un fr ip ier.

Au premier abord , j 'allais m'écrier : « Un antiquai-
re! ' . Mais non, ce n'était qu'un fri p ier qui, dans ce
peti t local, offrait sa marchandise. Il y avait bien sur
la tablette de la vitrine quelques vieux crucifix de bois,
un sucrier à couvercle d 'étain, un ou deux chandeliers
sans valeur, un vieux rouet démantibulé, une armoire
de sapin verni, un secrétaire sty le caisse, etc. Mais ce
qui attirait mes yeux; c'était un porte-habits où, sur
des cintres, pendaient des vêtements de toutes sortes,
et là, dans la poussière des vieilleries et la promiscuité
de vêtements sans nom, un robe de première commu-
niante avec son voile de tulle !

Comprenez-vous pourquoi les branches de cerisiers
dont la blancheur se ternit sous la p luie ont immédiate-
ment rappelé à mon souvenir cette robe blanche dans
cette boutique de fripier P

O ! tristesse des choses meurtries par l'inconscience
des hommes, combien vous nous paraissez p lus profon-
des que les meurtrissures que la nature fait  parfois à
son œuvre !

tion à l'entrevue que vous nous avez sollicitée sera dé-
signée librement par notre comité directeur.

Nous pensons avoir répondu favorablement à votre
attente et vous prions d'agréer, M. le président et Mes-
sieurs, nos salutations bien distinguées.

Pour l'UPV :
Le président : Le secrétaire a. h. :
L. Broccard. F. Carron.

Enfin, nous nous permettons de préciser, une fois de
plus, que l'UPV ne subit aucune influence politique.
Nous estimons que tous ceux qui assistent à nos confé-
rences, que tous nos membres en sont les témoins et
les garants.

Veuillez agréer, M. le rédacteur , avec nos remercie-
ments, nos salutations distinguées. UPV.

Où es-tu, petite f i l le  qui, un beau jour de printemps,
t'en allais vers ton église recevoir ton Dieu ? Petite f i l le
toute rayonnante de blancheur et de pureté I Plut au
ciel que tu ne saches rien de ta parure, ton petit cœut
sera it tout meurtri devant cet incompréhensible étalage.

Oui, même si les exigences de la vie, si cruelles par-
fois , avaient forcé la mise en vente de cette toilette
d'un jour , pourquoi ne pas avoir eu la pudeur et le
respect de ce qu'elle évoquait d'heureux mt/stère et
d'inoubliables souvenirs ?

Ne demandons pas trop à celui qui achète pour re-
vendre ; mais si cette robe eut été présentée dans un
carton, avec la protection directe d'un papier transpa-
rent, je n'aurais pas ressenti cette impression désagréa-
ble que d'autres auront ressentie autant que moi.

Vous me direz peu t-être qu'une robe blanche se blan-
chit et que dans nos villages et nos villes, bien des pe-
tites filles sont heureuses même avec une robe rafraî-
chie. Vous avez raison, mais ces petites filles-là ne le
savent p as.

Je connais une robe d'organdi blanc qui depuis vingt
ans passe d'une pe tite fi l le à une autre ; elle a subi
bien des transformations, mais elle a causé tant de joies
qu'elle n'a pas de valeur nominale ; elle reste seulement
la parure liliale d'un jour de bonheur et jamais per-
sonne n'eut la triste idée de la mettre en vente dans
la vitrine d'une f r ip ier.

24 avril 1950. Anilec.

PRÉFÉRÉ
ï BIEN DES CAFÉS
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Nécrologie

On apprend la mort de Mme Stirnemann, née Abbet.
La défunte habitait les Follatères .

Le froid
Sur la place Centrale, jeudi matin, à 6 heures, on

notait — 1° ; ce matin, vendredi , + 1°%. La nuit de
jeudi à vendredi a donc été moins froide.

Mouvement populaire des familles
Les familles ouvrières réunies jeudi dernier à l'Hôtel

de Ville pour entendre l'exposé si intéressant de l'équi-
pe sédunoise sur les différents services organisés par le
MPF, n'ont pas voulu rester égoïstement dans leur tour
d'ivoire.

.Dans un bel espri t d'entraide et de confiance, elles
ont immédiatement décidé la constitution de la section
de Marti gny. Elles ont nommé le comité provisoire et
chargé une équipe de la mise au point du premier et
plus important service, celui de l'auxiliaire familiale.

Ce service aura pour but de seconder ou remplacer
la mère de famille en cas de maladie ou surmenage ;
pour tenir le ménage, s'occuper des enfants, raccomo-
der, etc.

D'autres services sont susceptibles de développement
suivant les besoins, par exemple : buanderie populaire,
garderie d'enfants, vestiaire populaire avec cours de
coupe et couture, cireuse électrique, achats en commun
et cours de cuisine.

L'assemblée générale et une séance d'information
pour le Bourg permettront à toutes les familles d'em-
ployés et d'ouvriers de se retrouver dans une commune
volonté d'entraide et de service mutuel. a-z

Manifestation publique
Nous rappelons le discours de Léon Nicole, cons.

nat., qui aura lieu dimanche à Martigny-Bourg, place
St-Michel, à 14 h. 30.

Dès 15 h. 30 et jusqu'à 24 h., grand bal au Café
du Tunnel.

Classe 1900
Les dames de Martigny de la classe 1900 qui sont

désireuses de fêter leur cinquantenaire, comme il con-
vient, sont priées de se réunir le samedi 6 mai, à 20 h. 14,
chez Mme Charles Corthey, rue des Hôtels, Martigny.

Une contemporaine.

Martigny-Sports
Le championnat suisse de 2e ligue touche à sa fin pour

notre région. Pour son avant-dernier match à Martigny,
notre première locale rencontrera dimanche Chippis I ;
le début de cette partie est fixé à 15 heures. Elle sera
précédée, à 13 h. 15, de Martigny Ill-Saxon II.

Fleurs - Couronnes mortuaires |j
VEUILLET-ROUILLER, horticulteur - Tél. 6 15 45 S
Martigny-Ville - Place de la Liberté :«]

RADION ST
EN PAQUETS GÉANTS!

Oui, il s'agit de R A D I O N , votre lessive
préférée,
supprime
et rend
produits

qui travaille automatiquement,
vos soucis de savon calcaire
superflue l'adjonction de
à rincer, à blanchir, etc....!

R A D I O N , la lessive la plus
utilisée de la Suisse, s'obtient
maintenant en paquets géants,
nouveaux, très avantageux.
Procurez-vous-en un dès
aujourd'hui !
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Soirée en faveur des aveugles
Une initiative généreuse que nous ne pouvons passer

sous silence est celle des Dames du comité de Martigny-
Ville du Préventorium « Clairval » sous la présidence de
Mme Marc Morand, d'organiser une soirée en faveur des
aveugles valaisans.

C'est la société « Le Masque » sous l'activité débor-
dante de son président M. B. Ulrich, avec la collabora-
tion dévouée de ses membres, qui en a assumé la réali-
sation.

Nous ne doutons pas que le public sera sensible à ces
dévouements et qu il viendra nombreux applaudir nos
jeunes artistes et apporter son obole à cette oeuvre parti-
culièrement utile , puisqu'elle doit venir en aide à 16
aveugles dans des établissements et 56 dans leur famille.

A toutes ces victimes privées de la lumière et qui sonti
toutes de condition modeste, nous voudrions leur appren-
dre le « braille », les soulager, mais nos ressources sont
si minimes, que le subside que nous leur allouons chaque
année ne représente qu 'un maigre argent de poche.

Le comité de l'Association cantonale valaisanne pour
le bien des aveugles remercie d'avance de tout coeur tous
ceux qui se dévouent pour cette soirée et exprime sa
gratitude au comité des Dames de Martigny-Ville du
Préventorium « Clairval », à sa présidente Mme Marc
Morand , à la société « Le Masque » de Martigny, aux
« Troubadours » de Saxon ainsi qu'aux artistes Mmes
Moreillon et Sola.

Donc, tout le monde au Casino Etoile , le samedi 29
avril 1950 à 20 h. 30, pour une bonne soirée et une
action généreuse. Le comité.

« Psychologie du chef »,
d'après le maréchal Lyautey

Obligé de porter un corset de plâtre à l'âge de 4 ans
déjà , le maréchal Lyautey eut une enfance difficile. Cela
pourtant ne le diminua pas, bien au contraire. A 17 ans,
il fondait un petit journal dont il était le rédacteur, le
dessinateur et l'imprimeur. De ses articles se dégageaient
une volonté d'action et une clairvoyance peu communes.
Pendant toute sa carrière militaire, tant au Maroc qu'en
Indochine, le maréchal Lyautey eut un ascendant énor-
me sur ses troupes. Son rayonnement de chef pénétrait
partout et touchait jusqu'au dernier de ses subordonnés.

C'est dans cet esprit et avec une facilité étonnante que
M. l'abbé Patrick Heidsieck parla jeudi soir à la grande
salle de l'Hôtel de ville, du maréchal Lyautey.

Il fut présenté à une nombreuse assistance, composée
surtout d'officiers actuellement sous les armes, par M.
Ferdinand Boten, président de la Société valaisanne des
officiers, à qui nous devons cette intéressante soirée.

Î

Pour de bonnes tourtes bien décorées, s'adresser à

TA! R RAZ jjgggg
I BAISSE SUR LA SAUCISSE A ROTIR

Fabrication journalière
i Boucherie Mudry, Martigny

Le 29 avril approche
Il est grand temps de réserver vos places pour le

spectacle qui sera donné à cette date au Casino Etoile
de Martigny au profit des aveugles. Sous le haut patro-
nage de l'Association cantonale valaisanne pour le bien
des aveugles et le comité des Dames de Martigny-Ville
en faveur du Préventorium présidé par Mme Marc
Morand , la société théâtrale « Le Masque » de Marti-
gny et la société littéraire « Les Troubadours » de
Saxon ont préparé un programme qui déridera les plus
endurcis. Deux heures et demie de détente et de gaîté
créées par la populaire comédie en un acte de Marcel
Achard, « Jean de la Lune » et par la farce russe
« L'ours », de Tchekov, j ouée en costumes de l'époque
des tsars.

Mmes H.-P. Moreillon, professeur de piano, et Sola ,
soprano, charmeront vos oreilles en interprétant du
Chopin, H.-P. Moreillon , Moza rt et Pergola.

Le « bal des muguets », dans une ambiance printa-
nière, retiendra les couples de danseurs jusqu'au petit
jour. Une date qui promet.

Location au magasin A. Bagutti , chaussures, P.-M.
Giroud, confection, tél. 6 14 40.

Club alpin
Assemblée mensuelle, lundi ler mai, à 20 h. 30, à

l'Hôtel Kluser (comité à 20 h. 15).
Ordre du jour : 1. Questions administratives ; 2. Orga-

nisation de la course de mai : Haute Boute à partir du
Breuil , présence des participants indispensable.

Gym d'hommes
Assemblée samedi 29 crt. à 20 h. 30 à l'Auberge de

la Paix. Présence indispensable .

Fabrique de biscuits «Stella »,Martigny-Ville
Biscuits cassés à Fr. 3.— le kg.

Statistique paroissiale
Baptêmes : Giroud Jean-Paul, d'Arthur et de Denise Tschopp,

La Bâtiaz ; Giroud Claude-Robert, de Maurice et de Victorine
Gross, Ravoire ; Jansen Bernard-Emile, d'Emile et de Rosa Gras-
ser, Bourg ; Closuit Annelyse, de René et de Germaine Duay,
Ville ; Romagnoli Danièle-Laurence-Anne, de Michel et de Lau-
rence Maillard , Ville ; Rouiller Jean-Clément, d'Ami et de Ma-
deleine Sarrasin , Les Rappes ; Mottier Janine-Marthe, d'Henri et
Marthe Saudan , Orsières ; Guex Jean-Claude-Henri-Alexis, de
Serge et de Marie-Madeleine Fontannaz, Ville ; Roduit Michel-
Eric, de Gilbert et de Blanche Hugon, La Croix ; Cretton Marie-
Josèphe-Lucienne, de Lucien et d'Agnès Mouthe, La Bâtiaz ;
Guex Jean-Paul , d'André et d'Esther Lattion, Bourg ; Mailler
Françoise-Micheline, de Georges et de Carmen Gross, Bourg ;
Rouiller Guy, de Roger et de Marie-Thérèse Gailland , Ville ; Du-
buis Jacqueline-Claudia, d'Eugène et de Cécile Paccolat, Ville ;
Salvator Roseline, d'Edouard et de Gabrielle Volluz, Charrat ;
Forstel Paulette-Adrienne, de Paul et d'Yvonne Meynier, Ville ;
Sarrasin Gérald-Pascal-Léonard, d'Emile et de Germaine Cret-
ton, Bovernier ; Pillet Michel, de Marcel et de Rachel Witschard,
La Bâtiaz ; Cretton Lucette-Nelly, d'Arthur et de Germaine Ju-
len, Ville ; Bitzberger Huguette-Fanny, d'Henri et d'Héléna Pla-
net, Charrat.

Mariages : Sauthier Jean et Wyer Marinette, Ville ; Pignat
William, Vouvry, et Darbellay Simone, Bourg ; Frôhlich Robert,
Ville, et Machoud Berthe, Lourtier ; Darbellay Raymond, Char-
rat, et Gâchter Héna, Charrat.

Sépultures : Jard Cécile-Albine, 1896, Ville ; Gaillard Char-
les, 1872, Ville ; Gillia Catarina, 1883, Ville ; Travaglini Marie-
Thérèse, 1879, Ravoire ; Ghirardini Sanh'na , 1872, Le Guercet ;
Torrione Marie-Stéphanie, 1876, Bourg ; Rouiller Antoine, 1862,
Les Rappes ; Gay-Balmaz Marie, 1869, Ville ; Ulivi Micheline,
1872, Bourg ; Giroud Julie, 1876, La Bâtiaz.

POUR TOUT LAVAGE1
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MULET
d'un certain âge, bon pour
tous travaux. Cédé à bas
prix. S'adresser au journal
sous R 1180.

HERNIES..
Le meilleur bandage, le

plus léger qui tient la her-
nie comme une main ferme.
Parfaite sécurité.

Bandages pour après opé-
ration. Elastique renforcé,
pelotes souples, pneumati-
ques...

Le spécialiste fabricant
vous aidera .

Maison

M. VOGT
bandagiste - orthopédiste

Montreux Grand-rue 74

A vendre d'occasion un
grand

fourneau -potager
en parfait état, marque Sa-
rina. Conviendrait pour res-
taurant ou grande famille.
Eventuellement, arrange-
ment pour un plus petit.

Benseignements au tél.
(026) 6 58 18.

A VENDBE un

coq
et 10 belles

poules
« Sussex » herminées de 10
mois, en ponte, chez Jotte-
rand , rière la gare , Marti-
gny-CFF.

A vendre d'occasion un

buffet
de cuisine

larg. 150 cm., 5 portes, 10
tiroirs , très pratique. Prix
avantageux . Henri Vallot-
ton , ébéniste, rue Octodure,
Martigny.

A VENDBE

camionnette
DKW, en bon état. Garage
de la Plaine, Biddes.

Tél. 4 71 07.

Maison de commerce de
Martigny cherche pour tout
de suite

jeune employée
ou employé

de bureau,
graphier et
chine, pour
travaux de
manuscrites

sachant sténo-
écrire à la ma-
aider à tous les
bureau. Offres
à case postale

50, Martigny

JEUNE FILLE
20 ans, avec diplôme de
commerce, cherche place
dans bureau ou évent. dans
magasin. Ecrire sous chif-
fre 1181 au journal.

On placerait un garçon de
13 'A ans, début de mai à
fin octobre, comme

berger
ou pour petits travaux de
campagne. S'adr. à Emile
Crettenand , fils, Isérables.

Fromage maigre
tendre et salé, par 5 kg.,
Fr. 1.80, 10 kg. et plus,
Fr. 1.70. F. Grau, laiterie,
Fort (Broyé), tél. 6 3147.

Jg|f|r- Monthetf
Exposition Olsommer

Demain samedi , s'ouvrira à l'Hôtel des Postes une
exposition Olsommer qui durera jusqu'au 14 mai. On
peut être certain que les œuvres du peintre de Veyras/
Sierre enchanteront tous les amis de 1 art.

Premier Mai
La manifestation organisée par les syndicats affiliés à

l'Union syndicale suisse sera agrémentée par des produc-
tions de la fanfare de la F. O. M. H. Après le cortège, un
discours de circonstance sera prononcé sur la place Cen-
trale par M. F. Bourquin, secrétaire de la F. O. B. B., de
Neuchâtel.

f|È& Sion
Mauvaise chute

Mme Ernë, épouse d'un employé à l'Etat , a fait une
chute et s'est fracturée un bras.

Une blague
Comme toute la presse romande, nous avons repro-

duit l'information selon laquelle un M. Roux , de Grimi-
suat, avait été attaqué par le chien d'un garde-cham-
pêtre. Or, il se révèle que cette information a été inven-
tée de toute pièce dans l'intention, paraît-il, de nuire
au propriétaire de l'animal...

P|k St~(Vtaurice
La deuxième série des tirs militaires

Le temps qui a présidé à la deuxième série des tirs
obligatoires, au stand de Vérolliez, n'a guère été plus
favorable que celui du dimanche précédent. Quelques
excellents résultats ont cependant été enregistrés. Voici
du reste la liste des mentions fédérales décernées en ce
deuxième dimanche :

Pignat Bernard, 91 ; Vuilloud Louis, 89 ; Gross Al-
phonse, 88 ; Levet Georges, 87 ; Luigeri Fritz, 85 ; Baud
Adrien, 84 ; Fournier Jean, 83 ; Farquet Jean, Levet Al-
fred, 82 j Rey-Bellet Oscar, 81 ; Baillif Maurice, 80 ;
Coutaz Séraphin, 79 ; Delaloye Ferdinand, 78.

Bappelons que ce soir, à 20 heures, se tiendra une
assemblée générale extraordinaire du « Noble Jeu de
Cible », alors que c'est dimanche matin que se heurte-
ront, au stand de Vérolliez, pour le premier tour élimina-
toire, les Tireurs de la Garde, ceux de Martigny, Mon-
they, Salvan, Bagnes et Collombey.

A VENDRE, faute d'em- Ménage avec deux enfants
ploi , une cherche

pompe JEUNE FILLE
S. Slllfâtfir Pas en dessous de 20 ans.
Q dHMHIGI Entrée courant mai. Italien-

à pression « VIVA ». - Her- ne acceptée. Faire offre à :
mann Cretton, tél. 6 30 65, H. Mulier, Confiserie du
Charrat. Rhône, Martigny-Ville.
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Nouveaux cours « individualisés » de r-rSf jJflasecrétaires qualifiés (ées) z $̂ ^%
Degré A : fr. 250.-, préparation de base y ;̂ Ssj |
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mois d'étude par degré si l'élève peut suivre Isj ferJ
le rythme accéléré d'un envoi de leçons par \ï%-yy ^
semaine. ; '¦ -"-'1Demandez sans tarder renseignements en I J Z 'Z
joignant un timbre-réponse à votre demande. I Z " Y1
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Cinémas
« Echec à César Borgia », au eine Corso
La plus fastueuse des réalisations cinématographi-

ques entièrement tournée dans les palais historiques et
somptueux de la Renaissance italienne. Toute la beauté,
toute la richesse d'une époque, toute la cruauté du plus
effroyable tyran de l'hystoire : César Borgia. Un film
d'action , d'aventures et d'amour dans le cadre le plus
riche du monde.

Tyrone Power, l'homme qui a osé défier César Bor-
gia et le vaincre. Orson Welles, dans un rôle à sa me-
sure : César Borgia.

Vous n'oublierez jamais : la promenade dans les
canaux de Venise ; les funérailles du premier mari de
Lucrèce Borgia ; le Carnaval de Verano ; les vues hal-
lucinantes du siège d'une ville.

Tous les soirs au ciné Corso ; dim. mat. à 14 h. 30.

« Les aventures de Don Juan »
au Casino Etoile

Un spectacle éblouissant : Les aventures de Don Juan
en technicolor, avec Errol Flynn et Viveca Lindfors.
Plus fort que « Robin des Bois».

Un film d'une audace sans précédent.
Horaire : tous les soirs à 20 h. 30 (samedi relâche :

soirée). Dimanche matinée habituelle.

Cinéma REX Saxon
LA FOSSE AUX SERPENTS. - La Direction du

cinéma BEX de Saxon est heureuse de présenter le film
sensationnel d'Anatole Litvak, La Fosse aux Serpents,
qui marque un nouveau chapitre dans l'histoire du
cinéma. Cependant, vu le caractère de vérité sans con-
cessions, ce film est de nature à impressionner les per-
sonnes trop sensibles. Moins de 18 ans pas admis. C'est
un film d'une rare hardiesse du célèbre roman de
Mary-Jane Ward, avec Olivia de Havilland dans le rôle
d'une folle.
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Qu éprouve-t-on
quand on meurt ?

Vous avez peur de mourir... Tout le monde
redoute la mort. Et pourtant, vous verrez dans
Sélection de Mai que tout tend à prouver que les
angoisses des derniers moments n'existent pas :
des constatations faites auprès des agonisants,
des études scientifiques, et même les impressions
de personnes qui moururent effectivement et qu 'on
réussit à ramener à la vie. Vous ne regretterez
pas la lecture de cet article extraordinaire et
rassurant. Vous lirez aussi 26 autres articles pas-
sionnants, choisis parmi les plus intéressants de
ceux qui viennent de paraître dans le monde,
notamment :
>- Ce qu'est une césarienne.
? Les miracles de Lourdes.
? Les fourmis sèment, récoltent et élèvent du bétail.
De quoi lire pendant des heures. Achetez dès
maintenant votre numéro de Mai de Sélection, le
plus imité, le plus copié des magazines.

Le monde en quelques lignes
Un tragique accident de la circulation s'est produit

entre Bleienbach et Langenthal. Une automobile s'est
écrasée contre un arbre. Les deux occupants ont été tués.

— Le maréchal Tito a prononcé un important discours
à une séance commune des deux Chambres de l'Assem-
blée nationale yougoslave. Parlant des rapports tendus
avec l'Union soviétique et les « prétendues démocraties
populaires », il a dénoncé la propagande employée par
ces pays qui va de la machination à la diffamation pure
et simple. La Yougoslavie, a-t-il ajouté, luttera contre la
formation de blocs et de sphères d'influence, car elle est
convaincue qu'un tel partage peut amener une catastro-
phe pour l'humanité.

— Les P. T. T. communiquent que la route de la For-
claz étant à nouveau praticable aux automobiles, la cour-
se postale Martigny-La Forclaz-Trient reprendra son ser-
vice régulier le ler mai.

— Le produit d'exploitation total des C. F. F. en 1949
s'est élevé à 635,5 millions de francs. Il a fléchi de 41,8
millions par rapport à celui de 1948. Le solde passiif est
de 39,8 millions...

Morte de froid
Deux infirmières du sanatorium d'Ambri , qui ten-

taient de rejoindre Airolo à travers la montagne, ont été
découvertes avec les pieds gelés. L'une des deux, Mlle
Tilde Castoldi , est morte.

CINEMA , ,, , , . , ' ,. :
Le fi m e plus audacieux de 1 année

ISFYï,fcA Passionnant de venté
SAXON Emouvant de simplicité

28-29-30 avri l TOU Chant d'humanité

Il faut le voir ,
B et le voir c'est ne jamais l' oublierLa

rosse .«Serpents
du célèbre roman de lïlOPiJ'dâltë Ul3F[1

Les jeunes gens en dessous de 18 ans ne sont pas admis

avec 0IIUI3 06 rl3Ulll3n (] dans le rôle d' une désaxée

£e $atm du Cycle* à §iù-f o I
vous off re  des vélos militaires, routiers et de dame, dep. Fr. 180.—
Chambres à air dep. Fr. 1.80 — Pneus dep. Fr. 5.—

Pierre Ferrero, mécanicien, PUce dn Midi, Sion.
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AMOUB AVENTUBE HAINE
Une intrigue dramatique réalisée en Itahe

Q 

3 ans de réalisation. 50,000 participants

UN FILM QUE VOUS
jp| N'OUBLIEREZ JAMAIS MaaHnonagiBBBMnia
Les vœux des aariculteurs suisses. CASINO ETOILE DE MARTIGNY

^œ

vous p résente la p lus impo rtante
réalisation cinématograp hique de

tous les temps

Les vœux des agriculteurs suisses.
L'assemblée des délégués de l'Union centrale des

producteurs suisses de lait a pris connaissance de la
décision du Conseil fédéral de continuer à assurer au
consommateur, jusqu'au 31 octobre 1950, le 3e cëntinié
de subside, mais aussi de le mettre à cette date à la
charge des producteurs. Elle précise à ce propos que
ce sacrifice demandé à l'agriculture ne sera supporta-
ble que lorsque le produit du travail agricole aura
atteint la parité avec les revenus des autres groupe-
ments économiques. Cela suppose des conditions nor-
males de production au cours de l'été prochain, ainsi
que des prix équitables et des conditions d'écoulement
favorables.

A cet effet, l'agriculture suisse demande que la pro-
tection indispensable lui soit accordée en face de la
concurrence étrangère, favorisée par des frais de pro-
duction plus faibles et un change plus favorable.

Choisis !
— Fit, j'ai remarqué que ta petite sœur a la plus

petite pomme ; l'as-tu fait choisir comme je t'avais dit ?
— Oui, maman. Je lui ai dit qu'elle pouvait prendre

la plus petite ou rien, et elle a choisi la plus petite.

O. K. et K. O.
La femme du boxeur téléphone au manager, deux

minutes avant le combat :
- Comment est-il ?
- O. K. !
Trois minutes plus tard, re-téléphone :
- K. O. I

Samedi 29 avril, a 20 h. 30 précises

&câe& â
cesap Borgsa

avec
TYRONE POWER

1 homme qui osa défier César Borgia

ORSON WELLES
dans le rôle de César Borgia

WANDA B4ENDRIX
belle, pure, promise a la luxure du plus

implacable tyran : César Borgia

Lancia Ardea
à vendre, parfait état d'en-
tretien, n'ayant eu depuis
sa sortie d'usine qu'un seul
propriétaire . HP impôt 5.
Prix très intéressant. S'adr.
par écrit s/ chiffre B 1182
au bureau du journal.

GUisiniere a gaz
A vendre, cause départ

n n 3*\ >

Le Rêve. Superbe occasion.
S'adresser au journal sous
R 1183.

ENCORE

SEMENCEAUX
Ackersegen et Erdgold

Autres variétés sur
demande t 1

Rémy MORET
Fruits

MARTIGNY
Tél. 612 39 (6 14 72)
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LES AVENTURES DE DON JUAN
en technicolor

avec

ERROL FLYNN
Plus fort que Robin-des-Bois

Irai li! îléalrol
donne au profit de

L'ASSOCIATION CANTONALE VALAISANNE
POUR LE BIEN DES AVEUGLES

Au programme :

JEAN DE LA LUNE
3 actes de Marcel Achard

L'OURS
Farce russe en 1 acte de Tchekov

et
Mme H.-P. Moreillon, professeur de piano

et Mme Sola, soprano

Prix des places : Premières et loges 3.30, deuxièmes 2.75
troisièmes et galeries 2.20 (droits compris)

Location gratuite : A. Bagutti , magasin P.-M. Giroud,
confections, tél. 6 14 40

Dès 20 h. 30 , , , _ , . ,
DAI  k entrée au spectacle donne droit au bal
"AL Entrée au bal seul Fr. 2.20

HOTEL DU CERF - MONTHEY
Dimanche 30 avril 1950

Matinée à 15 heures Soirée à 20 h. 30

LE MALADE IMAGINAIRE
de Molière
donné par la

Société de Développement
Après le spectacle, départ des trains dir. St-Maurice à
18 h. 01, Bouveret 17 h. 58, Champéry 18 h. 10, Aigle

17 h. 13
Entrées : Matinée Fr. 2 —  et 3.—. Soirée 2 — , 3.— et 4 —

(taxe comprise)
Location ouverte au Bazar Arlettaz, téléphone 4 23 90

Martigny-Bourg - Place Saint-Michel
Dimanche 30 avril à 14 h. 30

Grande manilesfation publique
Discours de

LÉON NICOLE
conseiller national P. O. P.

De 15 h. 30 à 24 h. uTuM! BSl au Café du Tunnel

A VENDRE d'occasion, On cherche une
faute d'emploi, une m -,..

VESPA ie
d
UBe llle

pour aider au ménage et au
en parfait éta t, ayant peu d _ s-adlesser à Isaacroule. Siège arrière, pare- ' J
brise et plexiglas, accessoi- Chappot, tel. 6 10 78, rue
res. — S'adresser à Nicolas Octodure, Martigny.
I )nn T.pvtrnn wi.mi j».*LaBii.'fi.j .̂w<M!ia ^

@NDES ROMANDES
SAMEDI : 7.10 Réveille-matin. 7.15 Informations. 7.20 Pre-

miers propos et concert matinal. 11.00 Emission commune. 12
h. 15 Variétés populaires. 12.30 Chœurs cle Romandie. 12.46
Informations . 12.55 Danse mexicaine. 13.00 Vient cle paraître...
14.00 Le micro-magazine de la femme. 14.30 La bours e aux dis-
ques. 14.45 Le symbole dans le monde des animaux. 15.00 Les
enregistrements nouveaux. 15.30 Concert symphonique pour la
jeunesse (causerie-audition). 16.30 Emission commune. 17.30
Swing-sérénade. 18.00 Cloches du pays et communications. 18
h. 05. Le Club des petits amis de Radio-Lausanne. 18.40 Cour-
rier du secours aux enfants. 18.45 Une page pour violoncelle.
18.55 Le micro dans la vie. 19.15 Informations. 19.25 Le mi-
roir du temps. 19,45 Sam'di-magazine. 20.10 Au petit bonheur,
la chance 1 20.25 Images cle ce demi-siècle. 20.55 Voulez-vous
rire avec nous ? 21.30 Henri Rousseau , le « douanier » , évoca-
tion, 22.30 Informations. 22.35 Musique de danse. rubèz i

DIMANCHE : 7.10 Réveille-matin. 7.15 Informations. 7.20
Premiers propos et concert matinal. 8.45 Grand-messe. 10.00
Culte protestant. 11.10 L'œuvre pour orgue de J.-S. Bach. 11.40
Le disnue préféré de l'auditeur. 12.15 Problèmes de la vie ru-
rale. 12.30 Suite du disque préféré. 12.46 Informations . 12.55
Suite et fin du disque préféré. 14.00 Les cures merveilleuses du
Dr Bontemps . 14.45 Sur la route de Dijon...voyage musical. 15
h. 30 Reportage sportif. 16.40 Thé dansant. 17.00 L'heure mu-
sicale. 18.00 Extraits du « Requiem », de H. Berlioz. 18.30 Le
courrier protestant. 18.45 Grand Prix cycliste du Tessin. 19,00
Les résultats sportifs. 19.15 Informations. 19.25 Le monde, cette
quinzaine. 19.45 Le globe sous le bras. 20.05 Jane et Jack. 20
h. 20 Jacques Hélian et son orchestre. 20.35 Simple police. 21
h. 00 L'Oiseau bleu. 21.45 Rendez-vous avec Strauss. 22.30 In-
formations. 22.35 Au goût du jour...

LUNDI : 7.10 Le bonjour matinal. 7.15 Informations. 7.20
Airs d'aujourd'hui. 11.00 Emission commune : A l'Opéra,,. Les
œuvres de Weber. 11.45 Sonate pour violon et piano, de Corel-
li. 11.55 Refrains et chansons modernes. 12.15 Les nouveautés
de la semanie. 12.46 Informations. 12.55 Marches et polkas. 13
h. 20 La Flûte enchantée., de Mozart. 13.50 Menuet et finale
du quatuor en ré, de Mozart. 16.30 . Œuvres pour violoncelle et
piano ; œuvres de Poulenc et Roussel. 17.30 Le Comte Kostia,
feuilleton. 17.50 Une page de Balakirev pour piano. 18.00 Bal-
lades genevoises. 18.30 Nos enfants et nous. 18.40 Musique pour
les enfants. 18.50 Reflets d'ici et d'ailleurs. 19.10 Demain, l'Eu-
rope. 19.15 Informations . 19.25 Les passionnés innocents. 19,45
Music-box. 20.00 Jean Jaurès, apôtre de la paix. 20.50 Lundi
soir, émission de variétés. 21.40 Adolescence. 22.00 On ne vous
a pas tout dit... 22.10 Jazz hot. 22.30 Informations. 22.35 La
voix du monde. 22.50 Musique douce.

MARDI : 7.10 Réveille-matin. 7.15 Informations. 7.20 Pre-
miers propos et concert matinal. 11.00 Emission commune. 12
h. 15 Mélodies du Studio de Londres. 12.46 Informations. 12.55
La vie parisienne, d'Offenbach. 13.00 Le bonjour de Jack Rol-
lan. 13.10 Les orchestres en vogue : Albert Vossen. 13.30 Com-
positeurs suisses : Antoine Chenaux. 13.45 L'histoire du soldat,
de Strawinsky. 16.30 Thé dansant. 17.00 Mélodies de composi-
teurs belges. 17.20 Petit concert pour instruments à vent. 17.30
Œuvres d'E.-R. Blanchet. 17.50 Une page de Chabrier. 18.00
Balades helvétiques. 18.30 Ciné-magazine. 18.55 Le micro dans
la vie. 19.15 Informations. 19.25 Le miroir du temps. 19.40 Le
disque du mardi. 19.45 Le forum de Radio-Lausanne. 20,10
Airs du temps... 20.30 La pièce du mardi : Mary-Rose. 22.20
Une œuvre de Delius pour orchestre. 22.30 Informations, 22.35
Musique ibérique.

Petites neuve es de chez nous
LOURTIER. — M. Emile Maret, qui s'était grave-

ment blessé récemment en tombant d'un tracteur en
marche sur la route du Châble, vient de succomber
après de pénibles souffrances.

GAMSEN. — Près de ce village, une automobile con-
duite par M. Jean Duc, de Sion, a accroché une borne,
puis, ensuite, une voiture italienne qui venait en sens
inverse. Cette dernière fit alors une terrible embardée
et tourna plusieurs fois sur elle-même. Les deux passa-
gers, une dame et un monsieur, furent gravement bles-
sés. Les dégâts sont évalués à 13,000 francs.

LIDDES. — Le Festival des fanfares radicales du
district d'Entremont, groupant les sociétés de musique
d'Orsières, Sembrancher, Bagnes, Bovernier et Liddes,
aura lieu le dimanche 7 mai prochain dans l'accueillant
village de Liddes.

St-Maurice, Salle des Spectacles
Samedi 29 avril, à 19 h. 45

J EUNESSES MUSICALES

CAUSERIE - auoiTion
Roland Manuel Nadia Tagrine

compositeur pianiste
Bach, Rameau, Scarlatti, Chopin, Debussy, Bartok

Prix des places : Fr. 3.30, 2.20, 1.10, J. M. 0.80

La rédaction
ne publie pas les correspondances qui lui sont
adressées non signées.

Un plancher bien entretenu
par sa couleur et son éclat met en valeur votre
intérieur, le rend plus chaud, plus intime.
Pour embellir votre plancher et lui donner une
teinte agréable, employez le mordant MAZOT, si
facile à étendre que c'en est un jeu.

Le mordant
MAZOT

résiste à l'eau, co-
lore et f a it briller,
p rotège le p lan-
cher des vers et
des poussières ,
dure longtemps et
par conséquent,
est économique

Pour un beau plancher : mordant MAZOT

MERMOD & Co - CAROUGE-GENEVE



Gros gain de temp s et d'efforts
en emp loyant la bouillie caséinée

«LA RENOmmËE »
au soufre mouillable

Vous lutterez en même temp s contre le
mildiou, l'oïdium et l'acariose

Seule la vraie « Renommée », p roduit
AGRICOLA, est vendue par la

Fédération Valaisanne
des

Producteurs de Lait, à Sion

I
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p Lundi 1er mai |g§1 Foire à Martigny-Bourg M

Nous vendons ce jour les marchandises sui- jSj
vantes, TRES AVANTAGEUX : Kg
Gilets pour enfants, manches Ion- gis
gués, rouges et bleus, gr. 50, 55, 5.— |jpi

Idem, gr. 60, 65, 7.50 mï
Pullovers pour enfants, jersey épon- R-J'l
ge, grandeurs 3 et 4 5.— UÈ
Pullovers pour dames et messiBurs, f êM
jersey éponge, grandeurs 6 et 7 . 7.50 p-jQ
Pullovers militaires, pur coton, 

^ ^ 
[L̂ Igrandeurs 6 et 7 6.50 [Yj

Pullovers pour garçons, pure laine, iSI
sans manches 7.50 fei
Chemises polo pour messieurs, belle g^Jpopehne, grandeurs 37-42 . . . 7.50 iZl
Nappes avec petits défauts de des- ™Ê
sin, johs coloris, gr. 135-165, lava- Pa
blés la pièce 5.— jjY -

Impôt compris Envois prompts partout S
Le jour de la foire, pour chaque achat de S |
20 fr., 10 mètres d'élastique gratis. î

% |̂̂ ff8B»* iMAQTI(>Ny-B0UPG
|g S. Abegglen & Fille Téléphone 6 16 46 g

,p & L  — conjort et longue durée . . !
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Jf& ^̂ ^̂ ^ KW BALLY cousu trépointe

^^̂ S^ -̂^j ^^^  gens. Box noirou brun
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Martigny — Place Centrale
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Shell X-100 Moto

I

OSQHU ^ est difficile d'imaginer un
M Hjl PaYs °ù le régime de la circu=

rHwrlillïni ]î ]] i lation automobile présente des
contrastes aussi marqués qu 'aux U.S.A.
Dans les centres d'affaires des grandes
villes, on ne peut avancer qu 'avec extrême
lenteur et avec de multiples arrêts. Le mo*
teur tourne alors constamment à une tem*
pérature trop faible. La corrosion à froid est
inévitable.

Les énormes distances séparant les diffé*
rentes capitales obligent d'autre part à rouler
pendant des heures, voire même des jours,

SHELL
De l 'arctique

moim ©IL

§§ffl€§
f cote «n €iclicrc§
Les hoirs de Louis Michellod, à Villette, Ba-
gnes, vendront en enchères publiques le samedi
6 mai 1950, dès 15 heures, au Café Michellod,
les immeubles suivants sis à Villette :

1. Une maison comprenant cuisine, W. C, 3
chambres, cave, galetas et dépendances ;

2. Une grange-écurie
3. La moitié d'un raccard ;
4. Des botzas.

Prix et conditions à l'ouverture des enchères.
Il sera aussi vendu un char, une chargosse,

une charrue, un p otager et divers meubles.

H»> PROFITEZ

I 

Chambres complètes à un et deux lits avec literie
crin animal. Un bureau ministre et secrétaire. Ar-
moires anciennes sculptées. Lits à une et deux
places. Fauteuils. Potagers à 2 et 3 trous, etc.
Tout pour bien se meubler. Avantageux.

Au magasin
P. POUGET. MARTIGNY-VILLE

Votre montre
sera bien réparée et garan-
tie chez l'horloger spécia-
liste pour la réparation.

JOSEPH MARQUIS
horloger, Saxon
(maison Héritier)

LE CHOU-FLEUR VÀTTER /̂ ^=̂ ; BLUMENKOHL VATTERS
ROI DES GÉANTS ORIGINE \^̂ Ê  ̂ RIESENKÔNIG ORIGINAL

B*5-V Y -' . "-rvlHF ^
>ft \ L Y** J^^ J Jj f Exposé au j L\\ ¦̂ ~ *Ï, *&B

W : ïi Chou-fleur Vatter Roi des Géants Origine S ÏÏF
¦H KÉK 0 SG Sème cle février à fin juin-début juillet et en «& Km
¦DY ^.

1 \1* ' octobre. B§gJY. ' f>ffy
ï&j &H £ SG plante de mars à août. fiffl '§JB

\ . - ..- ¦ WË Toujours la mê- -çc] Exi gez-le soit en plantons, BgœfZ Ẑ
-I me quai, assurée T  ̂ soit en 

graines d'origine ^H ¦¦ ¦'¦ i&B 1

Ê S? ¦ 'JB Marque déposée JwJ}7\ (sachets plombés). l
yfo Y" 
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Oil aux U.S.A

sur les «Highways» qui sillonnent le pays.
La température du moteur atteint alors fas
cilement la limite supérieure.

Seul un lubrifiant tel que Shell X-100 Motor
Oil peut convenir à des conditions de marche
si divergentes. Il préserve le moteur d'une
usure due aux températures d'exploitation
insuffisantes et aux fréquentes remises en
marche. Il prévient la corrosion des paliers
causée par l'oxydation de l'huile à hautes
températures. En un mot, il maintient le mo*
teur en parfait état, quelles que puissent être
les conditions d'exploitation.

aux trop iques

A vendre, faute d'emploi
1 potager à bois, 3 trous , usagé, en bon état. 1 couleuse
pour le potager, 50 cm. de diamètre, 40 cm. de haut.
1 petite plonge (55 X 40 X 23 cm.) avec égouttoir.
1 brouette transformable, avec grande claie pour l'her-
be. 1 parc, cadre bois et treillis, pour nichée ou couvée
(120 X 80 X 60 cm.). 1 outil à combler. 1 vélo de
dame, marque Allegro, de qualité solide. 1 gramo por-
table, marque Thorens. Le tout en parfait état.
S'adresser à Mme René Lattion, près de l'église, Mar-
tigny-Ville.




